
Notre élevage chevalin
est redevenu rentable

Une bonne nouvelle pour les
Franches-Montagnes

i
Saignelégier, le ler octobre 1937.

Il est un f ai t  qui doit inciter les dif f érentes
classes sociales à se mieux comprendre et à se
supp orter : c'est la communauté de leur sort.
Si l'industrie reprend, le commerce marche et
l'agriculture p rosp ère. La rep rise économique a
f avorisé notre élevage chevalin et, cette année,
nos p aysans gagnent leur vie.

Il est dif f ic i le  â un p rof ane de p arler d'éle-
vage. C'est p ourquoi j e me stds app roché des
deux f rères P. et G. Wermeille. étalonniers. à
Saignelég ier. qui se sont p rêtés de bonne grâce
â mon interview. Fils de f e u  Paul Wermeille,
celui qui découvrit et éleva Vaillant, le p ère de
la race améliorée des Franches-Montagnes. nuls
ne me semblaient mieux p lacés que ces deux
j eunes p ay sans p our me renseigner.

Dep uis deux mois, nos éleveurs sont sur les
dents: à l'app roche du Marché-Concours, grand
branle-bas. A quinze j ours d'intervalle se suc-
cèdent les f ameuses f oires  des Bois, de Chain-
don et. huit j ours p lus tard, c'est le tour de
celle de Montf aucon et. enf in, celle de la Saint
François, à Saignelégier.

Cet article est donc de saison et i'ai trouvé
mes deux p rof esseurs d'hipp otechnie f art bien
disp osés et mieux documentés encore.

Un art
« Voyez-vous , me dirent-ils. entre un institu-

teur et un éleveur. U n'y a aucune diff érence
— au p oint de vue résiûtats, entendons-nous.
On a beau être connaisseur, au p rof it  d'une
longue exp érience , on ne réussit p as  touj ours.
On ép roirtè^ 'rdême souvent d'amers déboires,
surtout quand des suj ets p leins de promesses,
ceux sur lesqttels on f onde les meilleurs esp oirs,
tournent mal. ne donnent rien de bon. L'élevage,
c'est une esp èce de j eu qui. p our réussir, de-
mande de la science, d'abord, de la chance, en-
suite. »

Et mes deux interlocuteurs de p arler de leur
p ère, de ses débuts p énibles, de ses luttes, de
ses décep tions et enf in de ses succès quand
Vaillant , né en 1891. pr oduit du croisement
d'une p ouliche du p ays avec un étalon demi-
sang anglo-normand , . commença à f aire ses
p reuves. Alors sortirent des écuries Wermeille
toute une théorie de reproducteurs de choix,
tels les Kép i. Canon. Vacher . Fatal, Max U,
Condor, Forban. Pacha. Péru. Dragon. Faraud.
Glaneur. Idéal. Maj or . Néron , Rostand. Verdun.

Puis d'autres étalonneries se f ondèrent ou se
développ èrent sur notre p lateau rude. La race
de Vaillant se rép andit dans tout le Jura, dans
tous les cantons et c'est p ar  milliers que les
descendants da Vaillant raceur ont enrichi le
cheptel suisse.

Une passion
Oui aime son métier, son rude labeur, comme

l'aiment les f ils Wermeille, f ait naître une sy m-
p athie d'où émane un p rof ond sentiment d'ad-
miration. On s'incline devant un bon médecin,
un bon vétérinaire, un < instituteur dévoué, un
grand artiste ; mais U f aut aussi vouer un culte
au bon artisan, au p aysan intelligent qui aime
son gagne-p ain po ur l'honneur dit métier. Alors
on a l'impression de se trouver en f ace d'un
homme qui. aussi modeste sott-il . est utile à la
société et. p ar  conséquent, resp ectable.

J 'ai eu l'intuition que le p ère Wermeille avait
su insuff ler à ses f i l s, p ay sans cent p our cent,
l'amour de sa p rof ession, la passion de Yêle-
vage. Durant les longues soirées d'hiver, au
coin du f eu .  on causait élevage, vente, qualités,
déf auts du cheval. Les enf ants écoutaient, p re-
naient p art à la discussion, et inconsciemment,
meublaient leur cerveau d'une quantité de con-
naissances p ratiques et utiles. Ces imp ressions
d'enf ance se sont développ ées et sont écloses
au contact de l'exp érience. J' ai été surp ris de
la mémoire p eu commune du f rère aîné. Pas un
détail ne lui échapp e. Il connaît tous les bons
chevaux de la contrée , sait leur nom. ainsi que
ceux du p ère et de la mère ; U cite, génération
p ar  génération, toutes les ascendances.

Des cours et des progrès
Il a suivi, avec son f rère cadet, les cours p our

j eunes éleveurs donnés p ar  M. Montavon. vété-
rinaire. Il en p arle avec enthousiasme, exaltant
l'utilité de cette institution. Les deux f rères
étaient étonnés, p our ne p as dire ef f ray és ,  de
l'ignorance de la maj orité des f ils d'éleveurs.
Maintenant, grâce au dévouement du directeur
des cours , la lacune se comble. C'est dire que
ces leçons théoriques et pratiques données à
notre j eunesse p aysanne rép ondaient à un be-
soin, à une imp érieuse nécessité.

Et la sub p̂ ce de chaque cours était p rop re-
ment recop t t » et conf iée consciencieusement
aux f euillets 'un p récieux carnet. Ce carnet
contient aussi tes nombreuses app réciations et

les j u d i c i e u x  conseils de f e u  le p rof esseur
Schwendimann sur le choix d'un cheval. La
nomenclature de toutes les p arties du cheval,
de ses qualités, de ses tares, de ses maladies me
f ut débitée avec une aisance surp renante, de la
p art d'un homme de la terre, et . à un moment
donné , mon maître d'occasion, évoqua en mon
esp rit l'idée d'un p rof esseur d'histoire j onglant
avec les f aits et les dates. B.

SSttfrouveffta-l-on ie ç§êmûw®m
des Russes Wmm̂ t ^

Le mystère des enlèvements

Il y aura dix j ours auj ourd'hui , à midi vingt ,
que le général Miller est disparu dans les cir-
constances troublantes que l'on connaît .; Peut-on espérer retrouver prochainement le
ou les auteurs de la machination .

Il est évident que l'arrestation du général
Skobline, par exemple , serait suffisante pour dis-
siper tout le mystère qui plane actuellement sur
cette affaire . ¦ .

Où est le général Miller ?
Où est le général Skobline ?
En France ou à l'étranger ?
Autant •de points d'interrogation que les en-

quêteurs essaient d'éclaircir.
Il n'est évidemment pas facile de pénétrer

dans certains milieux d'émigrés , qui sont par-
ticulièrement fermés.

Les policiers sont cependan t optimistes et
pensent que la traduction des documents sai-
sis au cours de leurs nombreuses perquisitions
pourrait faire naître une piste sérieuse.

De gauche à droite, le fils , le frère, la femme et
la fille du disparu quittant le Palais de Justice
après avoir été entendus par le juge d'instruction.
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- Numa ne propagera pas la fièvre aphteuse...

B#im#dlflCtD©ini frontaliers

Xernath, petite ville brabançonne, est actuelle-
ment le théâtre d'une opération policière tragi-
comique. A la suite de perquisitions sur dénon-
ciation d'individus plus ou moins compromis
dans une affaire de recel de motocyclettes, un
garagiste furieux d avoir été mêlé à cette affai-
re par un sien confrère, s'écria :

— Et lui ! voilà trois ans qu 'il maquille des
vélos volés à Bruxelles .

Intrigués, les policiers se rendirent au domi-
cile du personnage désigné et y découvrirent
tou t un matériel servant au maquillage des bi-
cyclettes, ainsi qu 'un formidable arsenal de piè-
ces détachées.

— Puisqu'il en est ainsi, s'écria à son tour
le garagiste inculpé, je m'en vais vous en dé-
signer d'autres , pour leur apprendre à être
moins bavards!...

Ce qu 'il fit. Et les policiers se rendirent suc-
cessivement dans deux, trois, quatre garages,
où les plus ahurissantes découvertes les atten-
daient.

Depuis trois ans l'organisation se livrait ainsi
à un fructueux commerce. Et toutes les bicy-
clettes, ainsi qu 'un nombre respectable de mo-
tocyclettes, étaient écoulées après une toilette
nouvelle dans la clientèle des habitants de Ter-
nath. Ce qui fait que la police j udiciaire de Bru-
xelles a saisi à l'heure actuelle plusieurs ca-
mions de bicyclettes qui sont acheminées vers
la capitale où l'on s'efforcera de retrouver leurs

prqpriétaire s, ce qui n'est pas chose facile
étant donné les transformation s multiples qu 'ont
subi ces engins. Et depuis trois j ours, tout Ter-
nath se déplace à pied.

En Belgique tous les habitants
d'une petite ville circulaient sur des

vélos volés

Ne rompez pas la chaîne, sinon un malheur
vous arrivera...

Malgré tous les avis et recommandations d'af-
freux sceptiques dans mon genre, le monde conti-
nue à vivre sous le poids des « chaînes » ! Preuve
en soit la copie qu'une lectrice du Bas me trans-
met et qu'on l'a prie de communiquer à 13 de
ses proches si elle veut gagner à la loterie (ro-
mande naturellement), connaître la fortune, la
santé, le bonheur... Nullement impressionnée l'ai-
mable lectrice aj oute : « Et dire que i'ai dû payer
20 cts pour urne imbécillité de ce genre, car l'ex-
péditeur ou l'expéditrice n'avait même pas affran-
chi sa lettre... »

On voit qu'à Chez-le-Bart on n'est guère su-
perstitieux. On ,ne craint ni les menaces occultes,
ma le sort fatal, ni la malédiction du colonel amé-
ricain:..

Et voilà une « chaîne » de plus qui perd un
maillon, se rompt et n'effectuera pas son tour du
monde pour le plus grand bien de la poste.

Bravo !
II y a autour et alentour de nous assez de gens

qui se mettent des chaînes sur les bras, sur le dos,
sur les reins, pour que nous écartions délibérément
toutes celles que la bêtise humaine voudrait y
ajouter...

Vivons avec le moins de chaînés possible et
même, le moins de fils-à-la-patte...

Et n'oublions pas que si nous ajoutons à la
chaîne de nos habitudes, la chaîne de nos soucis
et des complications de la vie moderne, nous
n'avons pas besoin de surcroît d'une chaîne de
St Antoine de Padoue...

Telle est mon opinion, chère lectrice, au mo-
ment où je cherche, entre trois rendez-vous d'af-
faires, deux invitations pressantes ,une série d'é-
preuves qui s'amoncellent et ma leçon de culture
physique, à placer la petite minute de flânerie
bienfaisante qui me permettrait d'affirmer qu 'à
part ies chaînes de montre et les chaînes d'oignons,
les journalistes ne connaissent pas de chaînes...

Le p ère Piquerez.

J(S//(S1011?Un congrès scientifique d'un genre bien spé-
cial sera bientôt convoqué à Moscou. Il ne sera
consacré qu'à une seule question : l'étude de la
vie des noyaux d'atomes. C'est que cette ques-
tion des infiniments petits doit permettr e de ré-
soudre certains problèmes essentiels pour la
cosmogonie, et notamment ceux de la radia-
tion et des rayons cosmiques.

Un congrès de l'atome

Faune !
L'instituteur interroge un de ses élèves sur la

faune africaine.
Le garr.in, obliant de citer le rhinocéros, le

maître essaie de le mettre sur la voie.
— Voyons, vous oubliez quelque chose... cher-

chez bien. C'est très dangereux à approcher , ça
court vite et ca a une corne.

— Ah ! oui , s'écrie l'élève: l'auto.

ÉCHOS

•Le Conseil de la S. .d. N. s'est réuni mardi pour la première fois dans la nouvelle grandiose salle
des assemblées du Palais , l'une des plus imposantes qui aient j amais été construites j usqu'à ce
j our. 300 délégués, 100 secrétaires et experts, 7 à 800 invités et 500 journalistes v trouvent place.
La pose de la première pierre du Palais de la S. d. N. eut lieu le 28 septembre 1 929 ; 8 ans
plus tard, jour pour jour , a eu lieu la première séance du Conseil dans la nouvelle salle termi née.

Vue partielle de la salle pendant l'assemblée du Conseil de la S. d. N.

/km nouveau Palais «Be la ®. d. M.

PRIX D'ABONNEMENT
Franco pour la Suloso:

Un an.  . ........... Fr. I6.8O
Six mois .......9... > 8.40
Trois mots *•-<>

Pour l'Etrangara

Un sa . Fr. 45.— Six moli Fr. 94. —
Troll mola • 13.15 Un moli • 4.50

Prix réduits pour certains pays,
n renseigner i nos bureaux.

Comp to d* chiques postaux lV-n 325

PRIX DES ANNONCES
La Chaux-de-Fonds 10 ct la mm

(minimum 25 mm)
Canton de Neuchâtel at Jura

bernois 12 ct le mm
(minimum 25 mm)

Suisse 14 ct le mm
Etranger 18 et la mm

(minimum 23 mm)
Réclamas SO ct la mm

Rdgle extra-riglonale Annonces-Suisses tfl
Bienne et succursales



ELEGANCE ET REUSSITE
Pour ceux qui vous observent dans la
rue, en société ou en affaires, le vête-
ment ou le pardessus que vous portez,
fait  partie de votre personnalité.
Une tenue élégante, une allure dégagée
vous ouvriront les portes.
Choisissez un "ULLMO", vous aurez
ainsi un complet superbe et un pardes-
sus moderne et chaud.

NOS PRIX : 52, 55. 65, 70 à 140 frs

ULLMO
la maison du beau vêtement

30, rue Léopold-Robert
LA CHAUX-DE-FONDS 13100

Réparations et vente
de pendules , mon.res et réveils ,
adressez-vous a M. P. Ourtit , suce.
de (1. Eckert , 15 ans de prati que ,
plus de 20.000 réparations à ce
jour. — Rue de l'Est 18. Télé-
phone 34 182

lMafllIllaPS neuf->* 'ou 8 K-"1-
1 llj lllflv>9 res, réparations ,
transformations. - Se recomman-
de. Aug Guenin . rue de l'Indus-
trie 16, Tél. 24 202. 11048

framboisiers •&£
tés, lleyior , fiamy. France, Lloyd
GeorRe , etc., sont a vendre Gros
fruits en grande production en
montagne. — S'adresserrueNuma-
Droz 4&, au 3me étage, à droile.

12844

Venez bouquiner
au magasin Parc 7. — Grand
choix île livres d'occasion à très
bas prix , — Achat de livres an-
ciensf- i modernes. Tel 23.372 9678

Chambre e! pension famille
soni otteries a personne sérieuse.
— S'adresser au bureau de I'IM-
PARTIAL . 12955

TOnneaUI. 0,onnC
ehaènx dè

100 a 400 litres. — S'adresBer rue
de la Paix 63, chez M. Bozonnat.

vwi

lûlltlû fl l lo présentant irès bien
UCUlIc UUC cherche place com-
me anprentie caissière ou som-
melièie. — Ecrire sons chillre
G N. 12967. au bureau de l'Iii-
PABTIAL . 1-967

In i inn  flllo de la Suisse alleman-
UCUUC llllo ,ie, cherche place
dans un ménage nour apprendre
la langue. — Faire offres sous
chiflre II. P. 1Î98Ï. au bureau
d- I 'I MPARTIAL 12982

PpP CftnnP seu 'e lésira prendre
I Cl SUlIl lC url enfant ou une da-
me en pension. Bons soins assu-
rés. — S'adresser au bureau de
) ' l M ,' * .IITr *.ï,. l '.'- f) '!

Bonne-Fontaine , iiS
moderne, 3 pièces avec dépendan-
ces — S'adresser à M. Z. Schùn
bach Eplatures Jaune 20a. 1150*

Â l n i i n n  pour le 31 Octobre , rue
WuBl A. -M-Piaget , bel ap-

apr'ement de 3 chambres, cuisine
et dé pendances. Maison d'ordre-
Prix avantageux. — S'adresser à
M F. Geiser, rue de la Balance
16. 10459

A l finPP de suite ou pour épo-
IUUCI qj ie a conveni r à per-

sonne seule, ou pelit ménage, joli
4me élage , 2 pièces, p lein soleil ,
cuisine, w. c. iniérieurs , vestibule
Situation très dégagée — Oflres
sous chiflre C. C. 12864 au bu-
reau de I'IMPAHTIAI,. 12864

R lOtriPC 9A *• l°uer a convenir
r iCUI D à% ou 30 avril, beau
2me étage bien exposé au soleil ,
3 pièces , corridor éclairé. — S'a-
dresBer rue du Doubs 53, rez-de-
chaussée . 12776

Pj-j np 70 beau pignon de 3
i ai u lu, chambres , corridor ,
W. C. inférieurs, jardin , au soleil ,
esl a louer pour le 31 octobre. Prix
modelé. — S'adresser chez Mmes
Perret, rue du Parc 79 , de 12 à
13 h, 30 et de 18 à 19 h, ou au
bureau René Bolliger, gérant, rue
Fritz Courvoisier 9. 6360

Â lfiiipp p°ur ^n avril l9a^- af'IUUCI parlement 1er étage . 4
chambies . ch auffage généra l ,
chambre de bains installée. Mai-
son d'ordre. — S'adreBser chez
Mme Hummel . rue Léopold-Ro-
bert 53 au 2me étage. l29i'rl

COLOMBIER
A louer de suite ou a convenir ,

joli appartement de 3 à 4 cham-
bres, avec atelier atte-
nant jardin ei verger. — S'a
dresser à M. A. Jeanricbard , 4
route de Sombacour, Colombier.

12924

Maison
à vendre

en ville , bien située , avec jardin ,
quartier tranquille , conditions
très avantageuses. — Offres sous
chiffre P. S 12984. au bureau
de I'IMPARTIAL. 12984

Jl vendre
3 machines revolver avec pinces ,
e tout en bon état , ainsi que V
fraiseuses. — S'adresser Hiron-
relles 14, au 1er étage 12960

574 cylindre
On demanue â acheter monires

ei mouvements 5 '/» cylinure avec
et sans pierres. Paiement grand
comotant. - S'adresser au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 12945

A LOVER
Kama Di oz 15. pour cas impré-
vu , nour tout de suite, oelit ap-
partement de 2 chambres , cuisine
et dépendances. — S'adresser à
Gérancett et Conteullea-t
S. A., I.éopold-Roben 32. !<;-84

Beaux
appartements

qu ruer uuiveis i iô . à rcmetire :
un loin de suile ou pour époque
a convenir; un pour le 24 mars ,
quatre chambres , chambre de
lionne , belle loggia , lout confort ,
ensoleillé, vue magnilique. —
Pour visiier . s'adresser a Mme
Graasi . Kvolelf )  'é lén l inn e fttl .Hiii i .

LE MANOIR
SANS SOLEIL
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— Vous n'allez pas vous laisser faire ! s'in-
digne la brave femme. C'était bon pour la pau-
vre feu Madame qui n'avait quasiment pas de
défense vu qu 'elle était plus mauviette qu 'un
oisillon nouveau-né... Elle est arrivée ici rieuse
et fraîche comme un ciel de mai.. On l'entendait
roucouler des chansons dans tous les coins du
j ardin... Ah ! ça n'a pas duré.. Mlle Alexandrine
a commencé à la prendre en grippe... Il n'y a
pas de mistoufles qu'on ne lui ai faites... Au bout
de l'an vous ne l'auriez plus reconnue... Elle
ne savait plus rire... et elle avait perdu la voix,

— Et mon beau-père n'est pas intervenu ?
profère Qloria , révoltée.

— Lui... Ma pauvre dame !... Il avait bien
d'autres choses en tête avec l'exploitation , les
ouvriers, la ferme... Il s'est aperçu que sa fem-
me commençait à dépérir alors qu 'il était trop
tard... Il a accusé sa petite santé... le climat...
Ah! il a bien trop confiance dans ses soeurs
pour leur donner jamais tor t !...

— C'est vrai... Ils ont l'esprit de famille sin-
gulièrement développé, ici... murmure sourde-
ment Gloria, l'épouse qui arrive est touj ours
l'étrangère. Que dire alors lorsqu 'en plus elle
appartient à une nation alité différente de la
leur... et à ce qu'ils appellent « une autre clas-
se »«• .

Elle a refermé sur sa poitrine ses bras fris-
sonnants. Dans son masque soudain durci par
une résolution tenace, ses yeux ont une sombre
flamme.

— Ah I... mais non, je ne me laisserai pas
faire.... que non pas ! Et si Maxime ne sait pas
me défendre...

Elle serre les mâchoires et presse l'un contre
l'autre ses poings durcis.

— ...On verra bien.
Ernestine se penche sur son épaule et chucho-

te, encourageante :
— Mais vous... c'est pas la même chose... M.

Maxime vous aime- d'amour...
Qloria a relevé la tête comme une plante qui

vient de recevoir l'ondée rafraîchissante qu'elle
attendait. Ses yeux mouillés rient déj à.

Elle répète :
— Maxime m'aime... d'amour...
Elle glisse un coup d'oeil de biais vers la

servante.
— Vous avez vu ça, Ernestine ?...
Toute la face de la brave femme devient hi-

lare. Sa prunelle couleur de faïence pétille, puis
s'attendrit.

— Oui-dà !.. J'ai vu ça-. Depuis qu'il vous
connaît, il n'est plus le même homme, M.
Maxime... Mon Dieu... à propos d'homme, y'en
a un au salon ! s'écria-t-elle avec consterna-
tion.

— Un homme au salon ?... Qu'est-ce qu'il y
fait ?

— Il vous attend.
— Moi ?...
Les traits de Qloria exprimèrent la surprise.

Elle ne "connaissait personne dans le pays.
— Vous êtes sûr que c'est moi qu 'il a deman-

dée ?
— Dame !... Mme Qloria , c'est bien vous ,

s'pas ?

— Comment est-il ?... interrogea Qloria , per-
plexe, tout en remettant en hâte un nuage de
poudre sur ses j oues encore luisantes de larmes.

— Un grand diable... avec des cheveux en
arrière... des yeux enfoncés... et une * taille-.»
que j'ai eu peur qu'y passe pas par la porte...
Oh ! il est un beau gaillard ! conclut Ernestine
avec une respectueuse admiration.

Gloria fronça le sourcil. Elle venait subite-
ment de songer à l'inconnu qui l'avait pourchas-
sée le matin à travers bois. Par exemple ! Cet
individu aurait-il l'audace...

Mais elle écarta aussitôt cette pensée comme
une sottise.

— J'y vais, déclda-t-elle, en se dirigeant
vers le couloir.

A peine eut-elle ouvert la porte du salon qu 'un
tressaillement brusque l'agita. Dans la pénom-
bre, cette silhouette géante... ce veston de cuir-
ces culottes serrées au-dessus des bottes fau-
ves... Ah ça ! son poursuivant du matin était un
fou , pour oser la relancer jusqu'ici ?...

Elle n'eut pas le temps d'ouvrir la bouche
pour manifester son courroux... Le geste qui
chassait l'intrus avorta... car une voix clairon-
nante emplit la pièce, résonnant étrangement
sonore, entre les boiseries :

— « Hello », Qloria !
L'inconnu avait fait un pas en avant, les bras

ouverts...
— Cyrffl !...
Un élan fougueux j eta Gloria contre lui... et

puis, elle se recula , avec un petit rire :
— Oh ! Cyril... c'était donc vous !
— -C'était moi... c'est encore moi,... et j e te

ju re, ma petite Qloria, qu 'il fau t vraimen t avoir
envie de-te rej oindre pou r insister. . car ce que
tu as DU me faire courir ce matin !

Le tutoiement n'avait pas paru insolite à la

Pour ne pas demeurer en reste, elle répliqua,
d'un air de souveraine condescendance :

— Toi aussi , Cyril , tu as une mine magnifi-
que...

— Oh ! moi...
— Ma parole ! Tu as raj euni !... ;
— Tu te moques... petite masqi- ;Tu n 'as pas

vu mes cheveux blancs ?... ._ >• (A suivre.)

j eune femme, qui continua à contempler le visi-
teur avec des yeux ravis et étonnés... comme si
elle ne pouvait encore croire à la réalité de sa
présence.

— Ah ! c'est bon. tu sais, de te retrouver !
s'exclama-t-elle, en retenant les grosses pattes
entre ses petites mains.

D l'entraînait près de la fenêtre.
— Dis donc, on n'y voit guère dans tes salons,

j eune madame... Si tu donnais de la lumière,
que j e puisse t'admire r à loisir ?

Vivement, Qloria alla tirer les lourds rideaux
de velours en s'excusant :

— Tante Alexandrine déteste le soleil... à cau-
se de ses tentures. Là !... Eh bien ! comment me
trouves-tu ?

Toute rose, dans le décor champêtre que dé-
coupait la croisée ouverte, éclairée à contre-j our
elle évoquai t avec sa tête un peu penchée , lisé-
rée par l'or des cheveux flous, sa grâce ployan-
te et le geste chaste de ses bras croisés sur sa
poitrine parfaite, on ne sait ouelle féeriaue an-
parition... la nymphe sylvestre de ces lieux aux
sombres verdures., quelque dryade échappée
aux troncs feuillus.

— Que tu es devenue belle ! murmura Cyril
d'un ton où vibrait en sourdine, tout un émer-
veillement.

Contente, elle sourit. Le triomphe fit son re-
gard

^ 
plus clair... Depuis si longtemps, elle était

privée de ces compliments !... • .

Moulins ll
à loaaer :

I logement 3 nipees el dépendan-
ces, île suite ou à convenir;

1 logement 3 pièces et dépendan-
ces, pour le 30 avril 1938.

Tous deux remis complètement à
neuf. Très bas prix. — S'adresser '
a M. J. Montandon . 12852

ADmitilSTRATiO U DE L'IMPARTIAL
Compte <¦*• Chèques rmstauv

IV B» 325

Â lflllPP P*t?n0I1'< - P^ces , cuisine.
IUUCI dépendances, rue des

Bois 4 (Prévoyance). — S'adres-
ser au 1er étage 12551'

30 avril 1938 £T£T$l
ces. en plein soleil. — Ecrire sous
chiffre A. A. l*J90O au bureau
da I'IMPARTIAL. 12901'

Â lflllPP 80US-S0 ' au soleil cui-
lUUCI sine, deux chambres .

W. il .  intérieurs. — S'adresser
rue du Doubs 5. au ler étage n
drni l p . 12874

A lflllPP **e 8u 'le ou époque a
IUUCI convenir , logement au

soleil de 2 ou 3 pièces Prix avan-
tageux. — S'adresser Charrière 85.
nu 1er étage. 810B

A lflllPP ^erreaux '**¦ rez-du-
1UUC1 chaussée 8 chambres

cuisine, pour le 31 octobre ou n
convenir. — S'adresser à M.
Chopard , rue de la Paix l. 12979

Â lflllPP pour le 8l oc,ot,r9 ou
IUUCI pour de suite, bel ap-

partement moderne de 4 pièces,
salle de bains, chauffage central-
Conditions avantageuses à pre-
neur de suite. — S'adresser rue
du Doubs 55, au rez-de-chaussée,
à droite. 12890

Pnlflll lPP -3 * 'ouer de suite ou
UpiulUI Co, à convenir, beau pe
lit logement 2 ou 3 chambres ,
plein Bbleil , belle situation , 25.—
fr. — S'adresBer rue Numa-Droz
94. au 3me èlage, à droile. 12998

Â
lniinn pour le 30 avril , ler
IUUCI étage. 3 pièces, chauf-

fage centra l, balcon, jardin d'agré
ment. — S'adresser rue Numa-
Droz 84. au'ler élage. 13001

PhflirthP O meublée â louer. —
UllallIUI C S'adresser rae du Pro-
grès 89b. a l' enlrn-sol. 12621

Ph ' imhp o A louer jolie chambre
UllaUlUl C. meublée, chauffage
central. & monsieur sérieux. —
S'adresser ler Mars 6. au 2me
èlage. a droite. 12797

Ph fl TTlhP Q ' l0ller ' a" soleil , a
UUalllUI C jeune homme. Prix :
20 — fr. par mois. Même adresse
II vendre un lit en bon état , ma-
telas crin animal. — S'adresser
rue.  Numa-Droz 104, au ;;"" étage
a droite. 1296 1

Homme marié
38 ans , sérieux et travailleur ,
ayant permis tie conduire.

cherche emploi
dans ma»u-iin ou aulre. — Même
adresse à vendre 1 douz. pe-
tites cuillères a moka , argent
800 gr., décor « Le Muguet ». —
Faire offres* sous chiffre A. P.
13888 ao bureau de I'I MPAHTIAL.

12888

Remontages finissages
Posage de cadrans

petites pièces ancre jusqu 'à
107a seraient entrepris
en série à domicile. Travail
de confiance. Pressant, -
Ecrire sous chiffrel. 12997
Z. au bureau de I'IMPAR-
TIAL 1 2997

lit»
Retoucheuse est demandée,
entrée de suite — S'adresser
à Mlle Jaeger , suce. Cou-
ture Brusa , rue Léopold-
Robert 68. 12999

Baux ii loyer. Emu. Courvoisier

DEC0LLETEURS
capables, sont démandés par impoitante fabri que
d'horlogerie. Places stables et bien rétribuées. —
fldiesser offres sous chiffre P 5183 J à Publiei-
tas, St-lmler. P SI H *. .T i2«8fi

A LOUER
Doubs 55, bel appartement de 4 pièces, vestibule éclairé
fermé, bains , balcon, chauffage central , situalion agréable.
Pour époque à convenir ou 30 avril i938. — S'adresser rue
du Doubs 63, au rez de-chaussée. 12865

Grands appartements
modernes, de 6 chambres et chambres de bonne , 1er et
2me étage, à louer pour époque à convenir, rue Léopold-
Robert 57. S'adresser a Gérances & Contentieux
S. A. , rue Léopold-Robert 32. 1 0169

IPiraEUBLE
à vendre, dans belle situation à la rue du Progrès , compre-
nant 7 appartements , 1 atelier et 3 garages Conditions avan
tageuses. — S'adresser a Géranoes «Si Contentieux
S, A., rue Léopold-Robert 32. M942

Stacement
de cap itaux
On offre à vendre, dans localité industrielle du Jura
bernois, 3 beaux immeubles locatifs , bien entretenus,
d'une location facile. Affaire intéressante pour per
sonne désirant placer des fonds sur immeubles loca-
tifs . — Adresser offres par écrit sous chiffre Mo 5092
J., à Publieitas , St Imier. P«)92.I 1 247 1

fourniluriste-magasinier
rournitiirisfe facfurisfe 1
fournifurisie-choislsseiir

au courant du commerce d'exportation des fournitures d'hor-
logerie sont demandés. — Adresser oflres avec prétentions
sous chiffre S. O. 13009, au bureau de L'IMPARTIAL.

Pour cause de déménagement , j'offre quel ques

fauteuils et canapé
l»rlx rires awanilanjgaeux

Jules Robert , tapissier
Parc _%_9 ___t gg am t-a-to

COMMENT MEUBLER
toute une petite maison fa miliale
pour Fr. 1.585. — seulement

Le nouveau prospectus des

MEUBLES PERRENOUD
vous fera connaître nos prix tout
particulièrement ava n t a g e u x.

ET IL NE S'AGIT PAS D'OCCASIONS 1
mais bien de bons meubles neufs,

.. . de qualité éprouvée et garantie. : . . . .
Veuillez demander notre 13000
N O U V E A U  P R O S P E C T U S

Magasin de La Ghaux-de-Fonds
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Le casse-i€fe espagnol
ou une mesure pour rien !

La S. d. N. au jour le jour

(De notre corresp ondant p articulier, M* M. W. Sues)

Genève, le ler octobre 1937.
Nous aurons hier tout eu. Une séance de

l 'Assemblée au cours de laquelle l'on entendit
les rep résentants de l'Argentine, de l'Equateur
et du Pérou ; des réunions des p rincip ales com-
missions ; une convocation des XXVI I I  qui s'oc-
cup ent de la réf orme du Pacte; une autre p assé
22 heures, des XXlll  qui traitent du conf lit si-
no-iap onais. Partout se déroulèren t des débats
agités et intéressants , mais l'élément essentiel,
quasi sensationnel de la j ournée est l'accord qui
s'est produit au sein du comité de rédaction de
la 6me Commission. Ces messieurs sont parve-
venus à s'entendre sur un texte. A la forme-
l'Espagne a cédé. Sur le f ond, si l'on sait lire
entre les lignes, p armi ces p hrases p rotocolai-
res, inaff ensives d'asp ect et si chargées de
sous-entendus , Valence obtient satisf action
quant aux p rincip es. Certes on a élague tous les
noms d'Etats et l'on s'est app liqué à un sty le
lénif iant. Les uns diront que c'est une victoire
da bon sens et de la conciliation; les autres
que c'est un échec po ur MM. Negrin et del
Vay o en même temps qu'une victoire des «di-
p lomates»; certains estiment que les p etits
Etats n'ont p as su résister aux grandes p uis-
sances, et le p lus grand nombre p ensera sim-
p lement que les deux p lus f ortes chancelleries,
qui suivent la ligne du rapprochement avec
Rome, même s'il f aut po ur cela p iétiner cer-
tains p rincip es, ont imp osé cette manière de
voir à leurs collègues. En échange des conces-
sions acquises, Paris et Londres réservent l'a-
venir. Si la détente esp érée né se produisait
p as — compr enez si Rome ne modif ie point sa
p olitique esp agnole —- il est entendu que toute
la question sera repr ise.. En d'autres termes,
c'est une mesure p our rien.

Voici le texte qui a été f inalement adop té d
Yunanimitê, avec l'abstention de la Hongrie, de
l'Autriche, du Portugal et de l'Irlande, soit 48
Etats contre quatre. Quant à la Bulgarie et à
Y Union sud-af ricaine, elles se sont p rononcées
«ad réf érendum» de leur gouvernement.

1. L'Assemblée :
l.Rappelle que le Conseil avec le devoir qui in-

combe à tout Etat de respecter l'intégrité terri-
toriale et l'indépendance politique d'un autre
Etat, devoir qui, en ce qui concerne les mem-
bres de la Société des Nations, a été reconnu
par le Pacte ;

2. Affirme que tout Etat est dans l'obliga-
tion de s'abstenir d'intervenir dans les affaires
intérieures d'un autre Etat ;

3. Rappelle que des engagements spéciaux
ont été contractés par les Gouvernements eu-
ropéens, et le Comité de non-intervention de
Londres, constitué dans l'intention des pays qui
en ont pris l'initiative afin de limiter le conflit
espagnol et de sauvegarder ainsi la paix géné-
rale ;

4. Regrette que malgré les efforts de la plu-
part de ses membres, efforts auxquels l'Assem-
blée rend hommage, non seulement le Comité
de non-intervention de Londres n'a pas réussi à
assurer le retrait des combattants non-espa-
gnols prenant part à la lutte en Espagne, mais
qu 'auj ourd'hui il faut reconnaître l'existence
sur le territoire espagnol de véritables corps
d'armée étrangers , ce qui constitue une inter-
vention étrangère dans les affaires de l'Espa-
gne ;

5. Souhaite ardemment que les initiatives di-
plomatiques récentes prises par certaines puis-
sances réussissent à assurer le retrait Immé-
diat et complet des combattants non-espagnols
prenant part à la lutte en Espagne ;

Si ce résultat ne pouvait être obtenu à bref
délai , les membres de la Société ayant adhéré
à l'accord de non-intervention envisageront la
fin de la politique de non-intervention.

M. W. SUES.

lin doryphore pins que
centenaire

Une découverte scientifique

Un corresp ondant occasionnel nous envoie cet
article d'actualité et du p lus grand intérêt :

Renan, le ler octobre.
Il y a quelques semaines, les j ournaux an-

nonçaient que les élèves de la classe supérieure
de l'école des Convers, découvraient le premier
foyer de doryphore dans le Jura sud. Les me-
sures prises par l'Ecole cantonale d'Agriculture
de Courtemelon ont détruit le nid important qui ,
au printemps prochain aurait infesté le vallon de
St-Imier.

Au cours de mes recherches se rapportant à
l'agriculture , j'ai découvert , le 22 septembre
1937 un doryphore vieux de plus de cent ans.
Il se trouvait dans un coffre appartenant à M.
H. Rufener . agriculteur à Renan. L'insecte était
la propriété du grand-père de Mme Rufener , au-
j ourd'hui âgée de 53 ans. L'aïeul s'appelait Thel
et habitait Seftigen dans les années 1830. « Rien
de nouveau sous le soleil ! Rien ne se crée, rien
ne se perd ! » L'insecte centenaire se présente

ainsi: une boîte vitrée de 7 cm. X 9 cm; au
fond, des feuilles de pommes de terre artificiel-
les; sur ces feuilles des oeufs, des larves de
3 âges différents, donc trois grosseurs différen-
tes, une nymphe et un insecte parfait. Sur les
flancs de la larve on distingue encore nette-
ment les 2 lignes de points noirs et on peut
compter avec précision les dix raies noires lon-
gitudinales qui caractérisent l'insecte parfait.
Entre les feuilles de pommes de terre et à côté
de chaque métamorphose, on peut lire distinc-
tement l'inscription correspondante en caractè-
res imprimés et en allemand. Sur les quatre fa-
ces verticales de la boîte on réussit à déchiffrer:

Ire face : Le nom du naturaliste (Cologne).
2me face: Kartoffel Kâfer. Kolorado Kâfer.
3me face : Eier und Puppe.
4me face : Larven in 3 stadten.
II s'agit donc d'une préparation naturelle , d'u-

ne véritable pièce de musée qui , par son an-
cienneté, prend certaine valeur avec l'appari-
tion renouvelée de ce vieux parasite de la pom-
me de terre dont on a tant parlé cet été.

Quelles déductions peut-on tirer de cette dé-
couverte ?

1. Certaines indications complémentaires et
abrégées peuvent faire supposer que la prépa-
ration a été faite en avril 1827.

2. L'insecte a été découvert en Suisse à cette
époque et envoyé à Cologne pour être traité par
les naturalistes : Stollwerck frères.

3. L'insecte a été découvert en Allemagne,
traité à Cologne en série et expédié un peu par-
tout, sous la forme décrite ci-haut.

4. Les Allemands ont importé d'Amérique des
insectes morts pour satisfaire leur curiosité
scientifique et leurs besoins commerciaux. Les
suppositions 3 et 4 prouveraient que les agri cul-
teurs de l'époque se sont intéressés à l'insecte
dévastateur et se sont procuré l'échantillon ven-
du sur le marché pour le connaître afin de le
détruire lors de son apparition en Suisse.

5. En face des fléaux naturels nos ancêtres
avaient les mêmes réactions que les agriculteurs
d'auj ourd'hui. Dans cette profession bénie , de-
puis le commencement du monde, ce sont les
mêmes besoins, les mêmes travaux, les mêmes
défenses ; voilà qui concrétise les notions récon-
fortantes de durée et de continuité: Le Progrès
et les Sciences ne changeront pas les principes:
La terre et l'homme de la terre sont des réalités
immuables. Et malgré l'indestructible amour qui
les unit, la terre n'est j amais complètement sou-
mise à l'homme, ni totalement indifférente. Cet-
te lutte avec ses succès alternés, fait le ciment
de l'union éternelle.

H. HIRSCHI, inst.
P. S. — La préparation est à la disposition des

organisations préposées à la lutte contre le do-
ryphore.

La reconstruction de la route du Gothard |

Les étap es de la reconstruction de notre p lus imp ortante voie de communication nord-sud. se
p oursuivent activement. Entre Erstf eld et Gôs chenen la route se p résente maintenant sous son
nuovel asp ect : modernisée, élargie, revêtue de neuf . — Photo prise entre Wassen et Gôsche-

nen : Un solide p ont de p ierre f ranchit la Reuss.

A propos d'une piste artificielle
permanente de ski

*SPORTS\ P(

Les organisateurs du Comptoir romand, ai-
dés par l'Association des intérêts de Lausanne,
ont décidé de créer une piste permanente à la
disposition du public , des clubs et associations ,
élèves de pensionnats et d'écoles. Cette piste
artificielle aura une longueur de 35 mètres, une
largeur de 15 mètres et une hauteur maximum
de 4 m. La pente sera de 22 pour cent. L'ossa-
ture de bois supporte un plancher recouvert de
coussinets amortisseurs , d'un tap is de coco,, et
d'hyposulfite, matière glissante permettant aux
skieurs d'évoluer aisément sur la pente.

Nous félicitons les Lausannois qui ont pris dé-
jà l'initiative de construire la plus belle plage
du monde et auj ourd'hui celle d'offrir aux spor-
tifs une piste artificielle de ski.

Nous félicitons les Biennois qui ont su grou-
per les bonnes volontés sportives pour créer
bientôt, à la Qurzelen , un stade moderne pou-
vant servir d'emplacement aux grandes mani-
festations de football , de gymnastique , d'athé-
tisme et autres.

Nous félicitons les Zurichois qui ont décidé de
construire , à Oerlikon , un stade qui reviendra
à 3.400.000 francs.

Nous félicitons la ville de Lucerne qui , d'ac-
cord avec les hôteliers , a fait aménager une pla-
ce de sports superbe , ce qui a certainement con-
tribué au magnifique redressement du F. C. Lu-
cerne.

Partout, des efforts tangibles sont accomplis ,
permettant de mettre la cité au niveau du cou-
rant sportif.

Partout les ground s se modernisent , sauf à
La Chaux-de-Fonds.

Il est regrettable de constater que la Métro-
pole horlogère ne peut se vanter de Dosséder
des installations sportives de premier plan.

De piste artificielle de ski. personne n'a songé
d'en créer.

Un vélodrome n'est plus qu 'un souvenir d'en-
fance.

Le stade communal de la Charrière est in-
compréhensiblement étriqué.

On nous avait promis de convertir le Parc
des Sports en un emplacement ad hoc. sur le-
quel non seulement des matches de football se-
raient disputés , mais encore de grandes épreu-
ves de gymnastique ou d'athlétisme, voire des
courses de chevaux. La promesse a été faite
voici une année, mais, comme soeur Anne , nous
ne voyons rien venir.

Certes, le dévouement ne manque pas chez
nous, preuve en soit les heureuses initiatives mi-
ses à pied d'oeuvre ces dernières années et qui
font tiquer l'oeil envieux du voisin.

Nous avons eu notre tête d'étape au Tour de
Suisse.

Nous avons notre Flèche rouge.
Nous avons notre Braderie , la première en

date et en importance.
Nous voulons encore notre stade et si possi-

ble notre piste artificielle de ski.
Il faudra s'atteler carrément et rapidement à

la tâche. Les bonnes volontés ne manqueront
pas.

Nogère.
La course d'estafettes de l'A. D. C.

La nouveauté de la formule de la course d'es-
tafettes de dimanche suscite dans les milieux
sportifs un intérêt considérable.

Grouper en équipe des coureurs à pied, des
marcheurs, des patineurs à roulettes, des colti-
neurs. des cyclistes, des motocyclistes et des
automobilistes donne à cette épreuve un attrait
spécial augmenté par le fait que la composition
de chaque équipe est le résultat d'un tirage au
sort. La valeur des individualités qui compose-
ront chaque équipe peut natu rellement avoir
son importance quant aux chances de succès de
cette équipe, mais l'élément déterminant sera
l'homogénéité que les 8 coureurs solidaires arri-
veront à créer.

La course débutera dimanche, à 14 heures pré-
cises, et il est rappelé aux spectateurs que la
traversée de la piste dans tout son pourtour est
interdite dès le début. Les spectateurs voudront
donc bien gagner la place de leur choix avant
le départ. Une installation de haut-parleur ren-
seignera les spectateurs.

La veille, le samedi soir dès 19 h. 30, une
grande bataille de confetti , avec le concours de
groupes d'accordéonistes, se déroulera sur la
rue Léopold-Robert , artère nord.

Football. — Au F. C. Le Parc
Dimanche , à 10 h., se disputera , sur le terrain

du F. C. Le Parc, une des plus importantes ren-

contres de la saison. En effet , l'équipe bleue
rencontrera le F. C. Sporting-Etoile 1. Cette équi-
pe, qui cherche à monter en 2me ligue , mettra
.tout en oeuvre pour remporter les deux points
qui lui sont nécessaire pour pouvoir arriver à
son désir. De son côté. Le Parc, qui a apporté
de nombreux changements dans son équipe lut-
tera à armes égales. Un beau match en pers-
pective. A 8 h. 30. Sporting-Etoile II-Le Parc
II. Le Parc II , après sa superbe victoire de di-
manche passé espère continuer afin de confirmer
le redressement qui s'effectue au sein du F. C.
Le Parc.
Dimanche 3 octobre, au Parc des Sports de la

Charrière. match de Coupe suisse :
Concordia-Yverdon-La Chaux-de-Fonds

Dimanch e prochain , 3 octobre, à 14 h. 30 pré-
cises, le Parc des Sports de la Charrière connaî-
tra certainement l'affluence des grands j ours,
étant donné l'importante autant que passionnan-
te rencontre qui s'y déroulera entre le F. C.
Concordia-Yverdon et notre équipe locale, qui
s'affronteront pour la Coupe suisse.

C'est avec l'idée bien arrêtée de venger l'é-
chec de dimanche passé que les j oueurs vau-
dois viennent en notre ville, accompagnés d'une
forte cohorte de supporters qui encourageront
de la voix leurs favoris.

Quant à nos locaux, ils voudront nous dé-
montrer que les résultats acquis sont le fruit
d'un travail assidu, d'un effort persévérant et
surtout d'une méthode qui s'implante . Peics a su
donner à l'équipe locale cet élan que nous at-
tendions et qui la mène aux succès. D'autre
part, la venue de fîânni , transfu ge du F. C. Ber-
ne, a renforcé passablement notre défense. Ver-
rons-nous le F. C. La Chaux-de-Fonds faire
coup double en concrétisant son succès de di-
manch e dernier par une nouvelle victoire ?

A 13 h . match de juniors.
Le matin, à 10 h., le Floria-Olymoic et Chaux-

de-Fonds-réserves se rencontreront en match
de championnat. 

Cyclisme. — 137 km. à l'heure
sur une bicyclette.

Le champion cycliste français, Georges Pail-
lard, spécialiste des épreuves de demi-fond avec
entraînement par moto, a couvert, mardi matin,
sur la piste autodrome de Montlhéry, soit 2
km. 500 en l' 6" 4/5. à la moyenne horaire de
137 km. 300.

Le vélo employé par ce coureur était muni
d'un changement de vitesse, avec un dévelop-
pement maximum de 16 mètres.

Le record de l'heure battu
r Le coureu r hollandais Slaats s'est mis en
piste, à Milan , j eudi, pour tenter de battre le
record du monde de l'heure, détenu par le Fran-
çais Maurice Richard avec 45 km. 398. Il a
parfaitement réussi dans sa tentative en cou-
vrant 45 km. 558 dans les 60 minutes. II a. en
outre, battu, le record des 40 km. en 52' 37" 8.

CHRONIQUE

Vendredi 1er octobre
Radio Suisse romande : 12.29 Signal horaire. 12.30

Informations de l'ATS. et prévisions du temps. 12.40
Qramo-concert 13,20 Disques nouveaux. 17,00 Zurich
Emission commune. 18.00 Intermède. 18,20 Rappel des
manifestations. 18.30 Prévisions sportives de la se-
maine. 18.45 Pour ceux aui aiment la montagne. 18.55
Intermède. 19.00 La semaine au Palais fédéral. 19.15
Intermède. 19.25 Micro-Magazine. 19.50 Informations
de l'ATS. et prévisions du temps. 20.00 Hommage à
Philipp. 20.20 Bulletin financier de la semaine. 20.40
Cabaret des sourires. 21.40 Les travaux de l'Assem-
blée annuelle de la S. d. N., par Me M.-W. Sues. 22.00
Les beaux enregistrements.

Radio Suisse alémanique: 12,00 Musique de cham-
bre. 12,40 Emission du théâtre municipal de Berne.
13.10 Chansons à boire. 16.30 Extrait s d'opérettes.
17.00 Emission commune: Le Radio-orchestre. 18.35
Musique champêtre. 19.1o Précautions à prendre con-
tre les animaux domestiques 19,55 Automne , cantate
sur des poèmes de Christian Morgentem. 20.15 Le
radio-orchestre. 21.15 «Unhold Ohneseele». opéra en 1
acte.

Télédiff usion : 12.00 Saarbruck : Concert. 16.00
Francfort: Le petit orchestre de la station. 22.20 Vien-
ne: L'Orchestre symphonique de Vienne.

11.45 Toulouse : Orchestre de la station. 17.00 Lirno-
g-es: Musique légère. 21.00 Paris-Tour Eiffel : Musique
de chambre.

XADIOPUONIQUE
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m SUISSE ROMA NDE)
|| ^H|Tirage avant le Nouvel-AnUM
Les billets de la Loterie Fribourgeoise gagnant, un lot de Fr. 10.— sont acceptés

en paiement de billets de la Loterie de la Suisse Romande xs sm L iaoco
Cherchons

Horloger complet
pour la montre cylindre.

S'adresser au bureau de «L'Impartial». 13H3Point n'est besoin de courir loin I
Notre maison , sur place, vous offre tout en
ameublement aux prix et qualité des plus
avantageux.

Chambre à couclaoa-, très soignée, aia x lignes
harmonieuses ; grande armoire avec penderie.
iablai-9. glace et porte-cravates, porte mllien.
fortement galbée, coàaTeias trois aflitffe#k
belles glacea Fr. mF sF^Fa"
Livraison franco. Enmagasinage pr tt mois gratis

RICHARD & CALAME
AMEUBLEHENT/ ĝ™™*

TELEPHONE 21.170 12673
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GRIS IM pr WHf
A louer pour le 30 avril 193S, le 1er étage rue Léo-

pold-Robert 11. — S'adresser a Gérances et Con-
tent ieux S. A„ rne Léopold-Robert 31 13H8

- MODE -
COURVOISIER-CALAME
41, LEOPOLD-ROBERT 41

&efc.fllè\6J ChdtmtLOM

,3106 KoAf i&z nos VX&iwes
\ m •/• 9. m. M. A  s.

é \

Dimanche 3 octobre 1937
Dépari a 13 heures

I 

Course à Neuchâtel
à l'occasion de la Fèie des Vendanges

Prix Fr. 3.—
Départ à 13 h. 30 13139

Course à Chasserai
Prix Fr. 4.50

S'inscrire «f" m-,a,«.&n&. CSBitxaxPiVa SERRE, 62-m •yâésragi© osoen Tét. a .̂soi
Mll—IIIIIIIWmHIHÉ lil II ml' llllll i II "II llllllll llllllllllillillll lihilTTir
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¦/« Kid gris, oolr, brut) 225.- 18077

*/* SusIiKy » W'-rroT) 150.—
7s Agneau rasé, ornbré ....375. —
Va Pattes astraKao 425.—
Va Yerrjeo, noir , extra 350.— 275.—
f*\&oteauYen?ei?, noir, extra 675- — 475-—

Prix «de renouvellement sans garantie.

Ces fours I

1101. D'ESCOMPTE I
Hl Profitez de cette offre intéressante WÈ

I Hnx Caleries do Versoix I
H La Ghaux-de-Fonds Le Locle H

Balance 19 isuo M.-A. Calame 10 I

Ecole «le Danse
Eouis ftanef f «¦. ¦»ar«wf. dipBâmé

Enseignement du "8WW8", la noiiïel ;e danse en vogue 13125
Ouverture des cours : début octobre

Heiisf i gnenienls  ¦ Inscrit ) ions : Progrès 99. Pa*i*t modéré

BAUX A LOY ER. - Imprimerie Courvoisier

On offre
dîners

et éventuellement soupers à ou-
vrière travaillant au Locle, contre
petits travaux de ménage S'adr.
au bureau de I'IMPJLKTIAI.. IS tiH à

Manufacture d'horlogerie du Jura bernois
offre place stable à p 5202 j 13103

STENO DACTYLOGRAPHE
expérimentée, de langue française, capable de
correspondre en allemand et en anglais. Faire
offre avec références et prétentions de salaire
sous chiflre P. 5202 J. à Publieitas, St-Imier.

Mouvements à vendre
:î S/4 ancre , 4-/^ ancre , 88/ , à 12" ancre , 16" ancre, 41/1" cyl.,
o1//' cyl. Vente au grand comptant seulement. — Demandez
oflre sous' chiffre V. P. 13111 au bureau de «L'Impartial» .

Administration de rimparlial dflCocgL |V B 39fiimpriment Courvoisier putain ,f UÛU



L'actualité suisse
Autour du bicorne diplomatique

Commentaires sur l'éventuelle
nomination cie M. Stucki

au poste de Paris
(De notre corresp ondant de Berne.)

Berne , le 30 septembre.
Durant toute la j ournée d'hier , les couloirs

du palais ont vivement commenté la nouvelle
que le Conseil fédéral avait offert à M. Stucki ,
le poste de ministre de Suisse à Paris que M.
Dunant abandonnerait au début de l'an pro-
chain.

Depuis des semaines, on sentait quelque chose
dans l'air, mais c'était un de ces « secrets di-
plomatiques » dont le département politique se
fait une spécialité , de sorte qu 'il était impossi-
ble d'obtenir une confirmation officielle. Même
auj ourd'hui, alors que le secret est devenu celui
de Polichinelle , on observe rigoureusement, en
haut lieu, la consigne du silence.

Il n'en est pas de même dans les pas-perdus.
Le suj et étant de ceux qui délient les langues , il
n'est certes pas difficile d'obtenir des détails et
des commentaires.

Le choix du Conseil fédéral a provoqué de
l'étonnement . On l'explique pourtant. Le gou-
vernement a reconnu l'erreur commise en tolé-
rant qu 'un de ses collaborateurs immédiats s«
mette dans la double situation de le seconder et
de le juger. Il se rend compte qu'une collabora-
tion étroite est devenue difficile . M. Stucki a
voulu faire de la politi que ce qui était son droit
strict; il a même désiré prendre la tête d'un
mouvement dont le moins qu 'on puisse dire,
est qu 'il n'avait pas pour but de renforcer l'au-
torité du Conseil fédéral dans sa composition
actuelle. Cette situation ne peut guère durer;
le Conseil fédéral cherche une issue et il en
trouve une qui ne manque certes ni d'élégance
ni de générosité. On dit même qu'elle est un
peu trop élégante et un peu trop généreuse. Si
l'on voulait faire sentir à M. Stucki qu 'il n'était
plus l'homme indispensable qu 'on avait cru, il
y avait, croyons-nous, d'autres moyens, car l'o-
pinion est générale dans la députation roman-
de et fort répandue chez les députés de la Suis-
se allemande , que le poste de Paris devrait re-
venir à une personnalité de langue française.

M. Stucki, aimablement invité, a faire connaî-
tre sa décision jusqu'à vendredi , n'a pas encore
répondu. On ne sait donc s'il revêtira l'habit
brodé d'edelweiss et le bicorne à cocarde. De
toutes façons, l'initiative du Conseil fédéral aura
été discutée et il aurait mieux valu éviter cela.

G. P.

Tirage de
la loterie ffribourgeoise

FRIBOURG, ler. — Le tirage de la loterie
fribourgeoise a eu lieu hier soir, au Théâtre Li-
vio, à Fribourg, sous la présidence de M. Blanc,
notaire, et en présence d'un représentant de la
Préfecture.

Voici les résultats :
20 mille lots à 10 fr . Les billets se terminant

par zéro gagnent 10 francs.
Tous les billets se terminant par les chiffres

suivants gagnent 100 francs: 212, 415. 626, 885,
637.

Gagnent 500 francs , les billets se terminant
par 9999, 1499, 7383. 0145, 8479. 6604, 0998,
4835. 3263. 4590.

Tous les billets se terminant par les chiffres
suivants gagnent 1000 francs: 9817, 3562, 1930,
0904. 9012.

Les numéros suivants gagnent 5000 francs :
103,789, 286,094, 282,699. 228.048. 190,577,
156,604, . 203,141, 266,158. 277,425. 263,578.

Les numéros suivants gagnent 10,000 francs :
232,280, 197,303, 179,087, 141,781. 263,519,
188.626.

Gagnent 20.000 francs les numéros 195,953,
205.822.

Le lot de 50,000 francs est gagné par le nu-
méro 240.062.

Le lot de 100,000 francs est gagné par le nu-
méro 146.534.

Le lot de 200,000 francs est gagné par le nu-
méro 132.038.

Tirage de la loterie Mythen
Jeudi, il a été procédé au tirage de la loterie

Mythen-Goldau.
Le billet portant le No 090.601 gagne 250.000

francs.
Le billet portant le No 106.623 gagne 100.000

francs.
Le billet portant le No 055.467 gagne 50.000

francs.

Chronique jurassienne
A Saint-Imier. — Un très grave

accident de la circulation

De notre corresp ondant de Saint-Imier
Hier, au début de la matinée, vers les 8 heu-

res, un Jeune homme de notre localité, étudiant
en médecine, a été victime d'un très grave ac-
cident de la circulation alors qu'il circulait à
bicyclette près de l'Ecole ménagère de notre vil-
lage, au moment même où il se rendait à l'Hô-

pital de district. Sans bien que l'on sache pour-
quoi et comment, le jeune étudiant lit une vi-
laine chute, au-dessus de la ferme Ogi. et resta
étendu sur la chaussée; des personnes témoins
de l'accident accoururent et s'empressèrent au-
tour de la victime. On avisa de suite M. le Dr
Krâhenbùhl , qui lit diligence et prit soin de l'ac-
cidenté en le transportant immédiatement à l'Hô-
pital j ugeant le cas grave. En effet, la victime,
dans sa malheureuse chute, se cassa un rein.
Une opération était inévitable et urgente et cel-
le-ci hit pratiquée par M. le Dr Krahenbiihl lui-
même, durant la matinée d'hier. Notre prati-
cien réussit au mieux cette délicate opération
et nous apprenons que l'état de notre concitoyen
est aussi satisfaisant que possible. Nous formons
les voeux les meilleurs pour son complet réta-
blissement.
Aux Cuffattes. — Commencement d'incendie.

(Corr.). — Jeudi après-midi , le feu a pris dans
une chambre , chez M. Wermeille, agriculteur.
Il serait dû à la négligence d'un fumeur . Les
pompiers du Bémont ont été alertés et l'incen-
die put être maîtrisé sans grands dégâts.

Chronique neuchâteloisa
A Fleurier. — Cérémonie d'adieu de M. le Dr

James Cavin.
(Corr.) — Jeudi matin à 10 heures s'est dé-

roulée, dans la grande salle du Musée richement
décoirée pour cette circonstance, la cérémon ie
d'adieu de M. le Dr James Cavin, qui quitte l'en-
seignement après 47 années de féconde activité
à l'école secondaire et normale. Cette cérémo-
nie a lieu en présence de M. Cavin, de Mme Ca-
vin, son épouse, des membres de la Commission
scolaire, des représentants du Conseil commu-
nal, du corps enseignant secondaire et des élè-
ves. M. René Sutter. président de la commission
scolaire, ouvre cette séance en donnant la pa-
role aux élèves pour un chant, nuis il retraça
la belle et longue carrière de M. J. Cavin qui
consacra sa vie à l'enseignement. Il rappela le
temps fort éloigné où, pour une course scolaire
dans les Alpes, il fallait traverser la montagne,
pour aller prendre le train à Grandson. Est-ce
que les élèves d'auj ourd'hui en feraient autant ?
M. Sutter salue la présence du nouveau direc-
teur de l'Ecole secondaire, M. le Dr Henri Ro-
bert, chef d'Institut à Lausanne. En terminant.
M. Sutter adresse à M. Cavin, ses vœux bien
sincères d'une paisible et heureuse retraite qui
est une digne récompense pour celui qui, de si
longues années se dépensa pour la j eunesse. M.
le professeur Ed. Simond. au non. du corps en-
seignant , adressa ses félicitations à M. Cavin.

Il remet à M. Cavin un souvenir tandis
qu'une j eune fille remet à Mme Cavin une ma-
gnifique gerbe de roses. M. le pasteur Robert
Cand. secrétaire de la Commission scolaire ,
s'associe aux voeux de M. R. Sutter et adresse
ses compliments à M. Cavin. M. le Dr Cavin,
très ému, remercie les autorités et ses collè-
gues de leurs sentiments de reconnaissance, il
apprécie la valeur intrinsèque de ces souve-
nirs, mais se sent surtout touché par l'expres-
sion des sentiments avec lesquels ils sont of-
ferts.

M. René Sutter lit un télégramme de M. An-
toine Borel. chef du Département de l'Instruction
publique, qui se fait excuser. M. le Dr Henri
Robert adresse d'excellentes paroles aux auto-
rités, à ses nouveaux collègues ainsi qu 'à la
gent écolière et dit qu 'il mettra tout son coeur
et son dévouement aux services de l'Ecole.

Pour terminer cette touchante cérémonie , M.
Sutter rappelle fort à propos les paroles d'un
chant que les élèves viennent d'exécuter : «Les
amis du temps passé ne seront j amais oubliés» .

Notre population tout entière est unanime à
souhaiter à M. le Dr J. Cavin une longue et
heureuse retraite.

ïZJ&WM X x«ia ,*-* 5 \ntW «

l (H&c/v/QuimÈ

Jubilé du travail.
Nous apprenons avec plaisir que la direction

et le personnel de la Tavannes Watch en notre
ville, ont fêté ce j our une de leurs dévouées
collaboratrices, Mlle Ady Peter, au service de
cette importante maison depuis 25 ans. De
très j olis souvenirs ont été remis à cette fidèle
et laborieuse employée. Nous nous associons aux
compliments exprimés à Mlle Peter.
Une bataille de confetti.

Rappelons qu 'une grande bataille de confetti
se déroulera samedi soir, dès 20 heures , à la
rue Léopold-Robert. Cette manifestation est au
profit de la Braderie.

Paris 14,8975; Londres 21,55; New-York (câ-
ble) 4.355; Buenos-Aires (Peso) 130.125 ; Bru-
xelles 73,325; Amsterdam 240,70; Berlin mark
libre —, — ; Prague 15,225; Stockholm 111,10;
Oslo 108,275; Copenhague 96,20.

C H A N G E S

Un avion italien s'abat sur
un groupe de jeunes gens

Dix tnotr s

LA SPEZIA, ler. — Un grave accident d'a-
viation a coûté la vie à 10 p ersonnes. Pour des
raisons inconnues, un app areil militaire s'est
abattu sur un group e d'app rentis des construc-
tions navales. Quelques j eunes gens ont été en-
traînés sur p lusieurs mètres. Puis un réservoir
d'essence f i t  exp losion et l'app areil devint ra-
p idement la p roie des f lammes. Le p ilote et le
mécanicien ainsi que six app rentis sont morts
sur p lace. Deux autres appren tis sont morts à
l'hôp ital. 

La femme bourreau
Gertrude SchildOach a-t-elie
trempé dans l'enlèvement

de de Miller ?
PARIS, ler. — Revenant jeudi sur l'instiga-

trice présumée du crime de Pully. «La Liberté»
écrit :

« Nous ne serions pas étonnés que Gertrude
Schildbach ait joué un rôle important dans
l'enlèvement du général de Miller et dans l'e-
xécution probable de cet autre agent des So-
viets qui était Skobline».

«La Liberté» cite ensuite «Le Libertaire» , or-
gane anarchiste :

«Nous avons soumis le signalement de Ger-
trude Schildbach à des camarades qui ont vé-
cu les journées de ma! à Barcelone. Ils sont for-
mels: Schildbach est la ïemme qui interrogeait
le,s prisonniers à l'hôtel Colon en compagnie
d'autres membres de la Guépéou... Il est donc
hors de doute qu 'elle trempa dans l'organisa-
tion et l'exécution des plans contre-révolution-
naires des ambassades soviétiques en Espagne.
Si un jour un anarchiste la rencontre, il se sou-
viendra de son activité» .

«Le Libertaire» d'aj outer: «Les anarchistes
ne sont pas décidés à se laisser assassiner bê-
tement et auront l'avantage sur la Guépéou
d'expliquer au grand j our pourquoi ils sont dé-
cidés à rendre coup pour coup.»

A l'Extérieur

COBSSBBB-llSSlîCIlléS
(Cette rubrique n'émane pas de notre rédaction , elle

n'engage pas le journal. )

Vente de la paroisse réformée des 8 et 9 oc-
tobre 1937, à St-Imier.

Les différents comités se sont réunis mercre-
di soir sous la présidence de M. M. Savoye,
dans la grande salle de la Cure.

Des rapports des directrices de comptoirs ,
il résulte que l'Organisation marche bon train
et tout laisse présumer une réussite parfaite.

La vente ouvrira ses portes le vendredi 8
octobre à 13 heures Tout est prévu pour bien
recevoir le visiteur. En plus des comptoirs , on
y trouvera de nombreuses attractions toutes
plus originales les unes que les autres . Le buf-
fet servira des soupers excellemment préparés,
le bar présentera ses innombrables spécialités.
Chaque soir , les sociétés locales interpréte-
ront leurs meilleures productions pour le plus
grand plaisir des auditeurs.

Aj outons que le vendredi matin , un banc ma-
raîcher et d'alimentation , présidé par d'aima-
bles paroissiennes sera dressé sur la Place du
Marché. Les ménagères feront donc leurs em-
plettes au «Banc de la Collégiale».
Cinéma Capitole: Vendredi et samedi, pas de

spectacle.
Dès dimanche Edward Arnold et Francine

Larrimore dans «Deux Femmes» avec Gail Pa-
trick et George Bancroft. Un film psychologi-
que des plus intéressants. Une comédie drama-
tique très mouvementée. Actualités Paramount.
Matinées samedi et dimanche, à 15 h. 30.
Au Cinéma Simplon.

Chaque soir à 20 h. 30 «Escale», très beau
film français, passionnant , troublant , émouvant ,
avec Colette Darfeuil , Sansou Fainsilber , Pier-
re Nay. Aux actualités . Un saisissant reportage
filmé 30 secondes après le bombardement de
Shanghaï .
Cinéma Eden, dès ce soir.

«Le Coupable», tiré de l'oeuvre de François
Coppée, interprété admirablement par Pierre
Blanchar, qui trouve là un rôle digne de toutes
ses possibilités et qui atteint parfois une no-
blesse tragique ; il est accompagné de Madelei-
ne Ozeray, Marguerite Moreno, Signoret , etc.
C'est un film de grande valeur que ses quali-
tés destinent au succès le plus mérité.

Matinées samedi et dimanche à 15 h. 30.
Dimanches après-midi récréatifs.

Pour donner suite à un désir exprimé, le Co-
mité des Amies de la Jeune Fille a décidé, à
l'instar de ce qui se fait dans d'autres localités,
de mettre ses locaux gratuitement à la disposi-
tion des j eunes filles sans famille pour des réu-
nions fraternelles et récréatives du dimanche
après-midi..

Toutes les j eunes filles , employées de mal-
sons, de bureau de magasin, ouvrières, etc, sans
distinction de confession ou de langue, se sen-
tant insolées ou ne sachant que faire de leurs
loisirs du dimanche , seront les bienvenues. Elles
sont invitées à se trouver dimanch e 3 octobre,
dès 14 heures, au Home des Amies de la Jeu-

ne Fille, rue Fritz Courvoisier 12, pour l'organi-
sation de ces rencontres familières.
Match de boxe et de catch.

Ce soir à la Salle communale (Capitole) pour
ia première fois en notre région grand match
de boxe et de catch. Ce dernier opposera le
champion d'Europe 1937, Zwahlen et le chal-
lenger au Championnat de France 1937, Na-
vailles. Arbitre , M. M. Fleischmann , de Paris,
arbitre de la F. F. L. P.
Un concert intéressant.

Nous n'avons pas souvent l'occasion d'enten-
dre chez nous une grande chorale de la Suisse
primitive. Ce sera pourtant le cas demain soir
2 octobre.

La Chorale Sângerbund de Lucerne, forte
d'une centaine de chanteurs , donnera demain
soir à la Salle communale, en collaboration
avec les chorales ouvrières de notre ville et
avec le bienveillant concours de l'orchestre
«La Symphonie», un grand concert qui satis-
fera certainement tous les mélomanes.

Le programme est divisé en trois parties. La
première contient des choeurs d'auteurs suisses,
et un solo de violon.

Dans la seconde partie on entendra l'orches-
tre «La Symphonie» . Ensuite des choeurs et
en particulier «Les Tziganes» , de Hiie. ce der-
nier choeur avec le concours de E. Jeanmaire ,
ténor , du Locle et l'accompagnement de l'or-
chestre.

Dans la troisième partie, il y aura des soli de
violon et pour terminer le choeur «Der Freiheit
Erwachen» (Le réveil de la Liberté) de Fass-
bànder , chanté par le Sângerbund de Lucerne
et le Sângerbund de notre ville , avec accompa-
gnement d'orchestre.

Après le concert aura lieu une soirée familiè-
re et dansante.

f l - A l l  StS C O U R S E S  ) ,' f ; 
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... sous la bise matinale : air \ **<*
vif , poussières , atmosphère "̂ ^^^^
viciée de la ville... petits ennuis
quotidiens qui fanent la peau et
là vieillissent, mais dont Simone
se préserve , dès sa toilette du
matin , grâce à l'action profonde
et bienfaisant*- de cette Crème

de santé, la

G1IÈ1MB SIMON

IT fl- Et cei après-midi , pour aller
I *S« /î en visi*e < simone se fera ce
I 4jpaàw délicieux teint mat et velouté ^
F"Crk | qu'exige la mode , avec la g

CRÈME SIMON MAT !
**i

Bulletin météorologique des CF. F,
(lia ler octobre, ia " la oiai*ow ilia malin

tfn' m STATIONS *£*£• TEMPS VENT

'••'SU Bâle 8 très, bea u Calme
543 Berne 10 Couveri »
587 Loire i l  Très beau >

IÔ48 Davos 2 u »
632 Krihourg. . . . . . .  10 Couvert •
394 (j enèvt 10 Nébuleux » -
475 Claris  6 Très bea u >

1109' Goeschenen 9 » »
5615 Interlaken 11 Nuageux >
995 La Ghaux-de-Fds 3. Très beau >
450 Lausanne 10 Nébuleux »
208 Locarno 15 Couveri >
H38 Lugano 15 » »
439 Lucerne 8 Nébuleux »
398 Montreux 13 Très beau
482 Neuchâtel ...... 12 Couveri *505 Bagaz 7 Très beau »
673 St-Gall 5 .; >

1856 St-Moritz 0 » t
407 Scbaffliouse 8 Nébuleux »

1606 Schuls-Taraso .. 2 Très beau »
537 Sierre ......".... 8 » »
É>ti<i Thoune 12 Couvert »
389 Vevey 12 Qques nuages »

1609 Zermatt 2 Très beau »
410 Zurich ... 8 Nébuleux i

BuHefflii ifs iamurse
du vendredi 1er octobre 1937

Banque Fédérale 553; Crédit Suisse 697; S.
B. S. 659; U. B. S. 628; Leu et Co 40; Com-
merciale de Bâle (5 actions anciennes réunies)
575 ; Electrobank 676 ; Conti Lino 217 ; Motor
Colombus 319; Saeg «A» 64; Indelec 495; Italo-
Suisse priv. 184; Sté Gén. Ind. Blect. 350 o.;
Ad. Saurer 284; Aluminium 2715; Bally 1350 ;
Brown-Boveri 224 ; Aciéries Fischer 610 d. ;
Qiubiasco Lino 110; Lonza 125 ; Nestlé 1101 ;
Entr. Sulzer 735 d.; Baltimore 75^ ;  Pennsyl-
vania 130 ; Hisipano A. C. 1610 ; Dito D. 320 ;
Dito E. 323; Ital o-Argentina 225; Royal Dutchi
949; Am. Sée. ord. 39 Yi\ Dito priv . 420; Sépa-
rateur 128; Allumettes B. 25 Y. ; Caoutchouc fin.
46%;  Sohappe Bâle 865; Chimique Bâle 5850;
Chimique Sandoz 7900 d.; Oblig. 3%% C. F.
F. A-K 103 %.

Bulletin communiqué à titre d'indication nar
'n Banane Férlt-ale S A



CirCUit de la Gare Dimanche 3 octobre, à 14 heures KïKS&iï tà&SBfta^ftaSS
des Mariiiandises ffl lID/E rf'p /TltfTTF / ffis^^»"̂ ggà:̂  ̂"

10 équi pes de 8 coureurs fcUl M Im# £¦ || |§ fa^ i SSii Ifi I I ffil 

Sa
^edi soir 2 octobre , dès 19. h 30

Prix d'entrée Fr. 1. Enfants 50 ct. organisée par TA. D. C. GRANDE BATAILLE DE COUFEîïi

HP® ^. AW ÊPĤ ,4fiS&*. *̂ *i 13 HL®9 ¦¦¦»<********¦*¦¦ Hk B 
Les Jeudi 30 

septembre iso-.-. N
fl^â t̂èBr \W\ W Êf W. ^k ï Fl F .OT ^» '¦' ¦ Vendredi - Samedi - Dimanche 1 - 2 - 5 Octobre

I l-Â Î O il 1 IfLJiil i M FOYE R DU THÉÂTRE (1er étage) I
M '¦ WÊÊÊ mr lÈ__ 19 ''̂  0S 

HW <» B S ^^BfpT Q ^| Ouvert de 10 
h. à 22 h., sauf le dimanche 3, jusqu 'à 18 h.

I mwim é̂ m r^^*. «an - VOUS ÊTES .MATÉ fl VISITER EHTRÉE IIBRE M
1 f̂t â 1! P%J -0 .̂ Derniers modèles ^^.v™.,*...*.,--. "̂iTZTZ" iI DUaTllf l « A ¦» O CONTINENTAL RADIO i
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Chapeaux feulre
viennent d'arriver

BORSAL1NO ANTBCA CASA
seul dépositaire.

MOSSANT
seul dépositaire.
Feutres lapins extra 14.75 — 16.30
Feutres mérinos solides 6.75 — 10.50
CASQUETTES EXTRA, nouvelles 3.75 — 5.75
Cravates, dessins originaux «Parsenn Flowers»

CANTON
LA CHAUX-DE-FONDS

w-- L̂_mmmm\\ waL\\wm..w.\\\_wkm-m\\\\ \\\\\WÊm.\\\\\m ^

Inh B
rez-de chîtssée de 5 charnus
dont uni aiec cheminée marbre ,
chauffage cenval, salle de bains
installée jardin d'agrément est à
louer pour le 30 avril 1938, avec
ou sans garage. - S'adresser au
1er élage. ¦ 0 *

Enu Bioppes, Kacîurr.um:
IMPUIMHKIK ( :0(J KV< > |SII <I(
""-*-T-rtiiiiMiiittt aTttt >m-ttttt)a» a i>»»

~"""-"°"— —" ¦"¦————— ¦ '¦ ' ¦ iM i lTMl

IJjpri-&\ 9)  Luo piolla
^̂ _̂ ^̂ ^̂ -̂̂  malades
^ |̂Ég§liîp̂  fatigués

Ŝ-tlil l sensibles
seront chaussés à souhait avec les

Bally -Vasano
Quel ques instants devant notre vitrine spéciale
No 4 vous donneront un aperçu de notre choix
dans ces articles.
Demandez nous conseils, vous serez satisfaits.

Jf 
mÈ_^a • luû Chaussures

• ^Mhj *m\\\%f  Rue Neuve 4

(f ij ^  ̂mtïUoJlrX HO.UV&ÉÉ& 1
i|| 

 ̂
<£î$n&s at 7.&ùxt&s mwmêtmi

Ê̂Éi:: ¦- ' . ¦ ¦ Evtllltif f f f t  / i  at e le fameux Chapeau fait enliè-
ï* <K*pSflL SAUUIIi Mat j >  a §1 g g m g, rement à la main , synonyme de
—\-__iwÊïïS—'xs_ f - F i-f im J ! a r a » Kf i *m t W% J Lj i *  perfection. Voyez aussi nos qua-

if Ë  BEES, 
-vmr-m-- 9 âw~-m-w m- 

li [éa Mprinog _ ,_ 7 80> Q-80 j
ÈÈ WaW elc-* et nolre Lapin indéformab le a fr. 15.SO. I
fis Ŵ  _J% / \) g Les nouveaux tissus sont des merveilles

Br m S_ \  _*% â—»/B g t _f %  t comme nuances et dessins. Qualité recom-
wSmjP»*̂  ^a#VW$àVàrff^wtVV-aA$ mandée. Popeline 2 cols ou fixe super-
^̂ r fiez, 15 cm. de tissu avec chaque riiemise

a fr. 7.80, 9.80, etc., puis notre super qualité à 12,80, 15.SO, etc.

I 

Toujours notre même fabrication soignée,

fi M f f M  B M B-* m m  M -m%\ %V # La Maison spéciale
lllL Ki ¦ J Ml M JJ M A  d'Articles de Mode
0̂ ŵr ^m-9 }wrm**W wW t̂WW vstt  ̂-«W pour Messieurs

Vente exclusive de ia véritable CRAVAT E indéformable Ena-Floi à Fr. 2.BO

ECHRRPES - ROBES DE CHAMBRE - PYIAMAS - SOUS-VÊTEMENTS
Haaaaaaaaaaaaa***a*aaaa*Ml**-*HI*tL  ̂

¦
|||i|jffl |̂[a*>»aa*****Ma***aaaamjaa

iM*
j»

J«Jw 
'¦" 1H1HM

I 4 S  
ùiu P-etit $*\*zioA\ I

^PH^^É  ̂ 4' RUE DU MARCHE TELEPH. 21.8^5
——Tj &r à Wiï. *̂a^W ê ma i?as

'n spécialisé pour les

imm) M/l\ w Ot-vxag&s de dames 1
^̂ --̂ JmW/J/y _m\\) nappes KJOX 160 cm depuis Fr. 3.50 1S008

**%? é W m  ChaùJcAet t%atùonai
^  ̂ tfj î 3 grand olioix de dessins de la in uson ; 

on notiira ii *s explications H

JS  ̂ &J&JUà de &éi4s I
Mfa âHOaTiMaVlallHHHBHHHna-Bna^̂

I 

Fiancés! Profitezll
Mogntflqnc ameublsmcni da S cbtmbrea att colstne H
(40 plèc«a>), Uaanaalataataablaïaaaasait

le plus bel ameublement bob dur I
à» mttw WaÙpwfc ataa awta*. B aaaa eatm

seulement -fj ÊL È̂' f %tr. 1©# We H|
tout conrprlB: aoperb« chambre A coucher bols B
dor, modelai 1937, avec araaolr* richement galbée, Hj
tous angles arrondis, pieds courbe» très élégants- M
Literie complets de 1er choix.
Stalle A manger moderne, bots dur, large buffet P
de service a panneaux galbais, avec ttrolr h argen- 69
terie, table à allonges, 4 sièges confortable», large Hl |
US-couch moderne avec polochon. Bn plus les ac- PS
eessolre» suivants : deaax lollea descentes de Ul, H
1 grand tableau de chambre 6 cooeher, 1 selette, B
1 posa-pieds, 1 ravissant tapis de table en Blet, H
S beaux tableaux cadre or pour la salle a manger. B
Cuisine complète comprenant! 1 buQet avec vt- E
trine. 1 table avec tiroir, S solides tabouret» bois B9

Cest seulement eux Ameublement» Pfister 8. A. H
que vou» trouverex cet emeablemcat complot es H
bote dnr pour 1» prix de¦ fr. 1670.- seulement B
fabrtcaMoB suisse de 1er choix, y compris nu f u t
grand tapis de salle o manger 200X5W cm. a B
litre gradeux. N'achetez rien sons avoir vu de ¦
près cet ameublement C'est l'ameublement le 9̂plus beau et le plus solide offert en Suisse Bl
poar ee prix. Réfléchisses! Autres avantages : E
garantie par contrat, livraison franco domicile, Es
sur demande par camion sans raison sociale, ae- H
Ion arrangement, magasinage gratuit, conditions H
spéciale» pour paiement par acomptes, frais H
de voyage remboursés en cas d'achat d*aan œo- H_^
blller. — Demandez aujourd'hui encore des photo- H
graphies. Biles vous seront envoyée» grarullenvent Pg|
et sans engagement.

Ameubleme nts Pfister LA. 1
La grande maison de conBaoc»

Ponde» ataa 1883 H

¦ 

Bâte Berne
Greii-engasse Angle Bubenbergplatz H

Pas iî siiEOTials i Ls Cham dt-Fonfe H

PRÊLES sur le lac de Bienne

Karhans - nôfei de l Ours
Magnifique bui d'automne. Belle vue sur le lac et les Alpes. Funicu-
laire depuis Gléresse. Routes automobiles dans toutes les direclions.
A.S870U. 12769 F. Brand, propriétaire , tél . 3.83.

EXPOSITION
GRENCHEN 1937
Hrîïsnnnt ¦ Industri e > Commerce « Agriculture
Horticulture du 18 septembre^ octobre

Ouverte de 9- <i0 heures
& C^ranmadlaes BœaalSaes

Entrées : Adulies fr. l.iO. Entants 40 ci. Ecoliers accompa-
gnés du corps enseignant 25 ct. Passe-partout fr. 6.—.

Prix pour sociétés

Chaque jour grands divertissements et dancing
Loterie. — iiontie correspondance par eaemin de 1er.

Trains tardifs , billets spéciaux. 12681
Visitez le pavillon de l'horlogerie

3 octobre t Journée -jurassienne

Relrain d'oclobre
r , ' Je bois de la tisane

Tu bois de la tisane
Il boit de la tisane
Nous buvons de la tisana
Vous buvez de la tisane
Ils boivent de la tisane

Donc :
Tout le monde boit le»
bonnes tisanes de la

D R O G U E R I E  P E R R O C O
( c i - d e v a n t  V i e s e l )

t 5, PI. de l'Hôtel de Villa

/" '" ¦" fc
Cuisinières à gaz SOI EURE
ŜS îlr

8' entièrement émailtées

S h i  « *| i H Brûleurs inoxydables, éeono- \
f 1 " I H miques et ne refoulant pas.

y, „ */j| Fours aveo réglage séparé

L

*" \-> \\_* Pour 'a obaleur inférieure et
| supérieure.

WOSSBR0DT FRERES
Progrès 84.88 11408 Téléphone 24.176

¦¦¦¦ ¦¦¦¦— 9
j fiS _̂_-j SmT" ̂aV ̂  JW f̂fl ™̂ ™*̂ "̂̂ "̂ "™**"̂ ^̂ * ^

iffl,M̂  l̂Ê flB

A//0CIAT10N
illonsienr <SO suis) capable diriger part»e com-
merciale, - laiagaes étrangères, v«ys»Ses - dé-
posant de capitauTS, entrerait en relations avec
maison sérieuse (assainissement** exclus), ou
occuperait poste de confiance (cautiaan). Ecrire
sous chiffre M. I». 130S1 , an bureau de « L'Im-
partial». 1;i02 1

m I l|ll fl I m I rois des w cnilCIIISISl ^^S ï̂T^ranffisfl ^B ail m ÏM i ms-mlmmm QiM ^M C H E  3 OCTOSSBE 1^37 
à 14 h lÀ » Weaarlaàiei . TRAITS SPECIAUX -tans toutes les direction- ) . IH. leasdu <-'"¦*»"-

i _ \S S_ M ? L̂M . llnB M I W«ri"nW™E j yfiiWBKS e^a/ , «f l-6 Tt, /S c_e ,.onalt l lœ les afacties. — Ranseiunements ans Kmclie's des garée, Ml '- 'B
99999 ^99MW ^9mmmm mmwm-9 +** wm. m9?mMt

'
999mi La Fêie ne Sera pas renvoyée Logement chess les particuliers , s'adresser au Bureau officiel de renseign emen s.

nouveaux S Elégants I
CHAPEAUX!

(M l 'cfy lsacienne
|B i-m 10, rue Neuve, 10

Le magasin chic de la tomme eiegante ! I



r— ïNos chaussettes
pour hommes, très avantageuses
Star 0.90

i légères, en coton fin , pour la saison
chaude.

Noderna 1.30
Chaussettes en fil et sole, élégantes
et agréables à porter.

; BeBla 1.5©
Belles chaussettes fantaisie, divers
coloris, bouts et talons renforcés.
Laine et soie artificielle .

MmÊkt
57, rue Léopold-Robert, 57

¦ La Cfiaiuc-<fe- Fonds

= z_= f .  __ (5Wl"̂  kW^^fs________j__ \______$

De bonnes lunettes sont nécessaires...
Les vôtres vous conviennent -elles en-
core ? Faites-les réviser. 12626

L. BERNER
OPTICIEN

45, PAIX, 45 TEL. 23.407

Drvnmt» ipmwunm

afflJftmr ^̂ Ŝm '¦'-¦¥

-\\\\\\m\mm\ 3̂m B̂mm---m\9 aWlaWHL

^^Les briquettes tTJnion^™^
maintiennent aussi le feu dans les

éhauffages centraux d'étages et d'immeubles
ailles conservent brasier et chaleur

SA 3573 Z 12988

 ̂ |dhan$sures:iw*̂  ̂ \

da mfrofr eTcanstervent tou- /
Jorasiir^belk^pa^nce- /
*Eafte$ dond uive$$af ! * /

1 ' /CVS, * A *

AS 8fi?7 G 12588

Dames et demoiselles
actives, désirant gagner
de l'argent

peuvent s'inscrire tout de suite en
vue d'obtenir un dépôt de vente en
lingerie fine pour dames. La vente
facile est garantie par des prix sans
concurrence et la qualité supérieure.
Jolies collections seront données en
commission aux personnes se trou-
vant dans une bonne situation fi nan-
cière. — Adresser offres sous chiffre
¦F 20, à Publieitas, Berne.

P 22389 On 128H0

t min m ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ ¦ mu

Toque nouvelle, ligne très '̂ ~~yA t(C'y _\*— **ii!\ (T
gracieuse Fr. 3.95 \<X.\Vl/  ̂ I ls

y /̂
Voilette en plus -«> Relevé très seyant cC *V> ICoiffant jeune Fr. 5.95 1 -̂v>v— _ } \

— . Toque d'un ohio sans
~ __ pareil Fr. 6.95 Kfl

Elégant ohapeau. Ligne \ .^-/C-—* ( 7 *"* j i
nouvelle. Belle qualité. _y ) r  i . . \̂  <f

Béret feutre. Ultra mode. _ p. \_  ̂ 1̂  \ j
Ligne toute nouvelle. I \ ______cL-J.

Far 9 95" Chapeau ravissant très
travaillé. Qualité soyeusa H

Profitez de notre offre avantageuse ! Fr. 10.95
et de nos prix les plus bas ! j

SMAR HEUCHATË&OIS i
CH. MENTHA & C9 E|

| VOIR NOS ETfllflSSS SPECIAUX

> • ¦ • ¦•— 1

/""̂ N Par le mauvais._̂ _̂_-9_îJ temps, rien ne

^^^  ̂vaut k complet
i ^T V^Sport. i

Bulletin de mode
, d'ouverture de saison

Le complet sport continuera à jouir de la
faveur générale. Les culottes golf restent
larges, amp les et confortables , le veston
coup é dans des tissus carrelés , à rayures
ou en "grains de riz" bruns et Verts surtout.

> Demandez à essayer le nouveau complet i
sport "Ct mbridge" chez Old Eng land.

Complet sport "Cambridge" Fr. 79.
Autres complets Sport à Fr. 49.— 59.— 69.—

La Chaux-de-Fondi *̂»»w 32, Léopold Robert
k M, m, m. 

Robes j^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^J Manteaux I
pure laine , coloris If i-.KB BB mire laine beige gris g
mode . larg. 90 em. i j marengo. lar. 140 cm. h

2.75 j LAINAGES 1 4.@5
^ J

f  » -.— ta..rlilaïnA i°" Pe"' lal"a8e —mt sou- f h s u tf iX  Pure 'a'ne * P°ur costumes ou nia ine . i i ix
VIcP» HaUllulIIC p ie , pour robes , casaques . UltilHU larg. 140 cm., coloris cla -s ique.  M Q C

H eto. infroissa ble , uni ou inntaïsie. 19*5 le mètre 5 75 *t.»J !
| le mètre 2.95 2 SO 2.35 ia9aj  

ISfanaifOl -ont laine, très chaud pour mant«a aix j
¦ RUnalsiaiat ioli lainage diagonale pour mbes. UldllaWBI en noir mu r ine  et leint es mo- (2 QA

M UlaaUlalllB jupes , etc. pare laine , larg A QC de. largeur 145 cm., le mètre 8 90 7,90 O.?»
! HJ cm . leiniea nouvelles , le m. 3.95 3.SO afc.»U Tinifel lainage pour manteaux , haute coulure , une

M U«.a.A i-anna-, nour robeB éléganteB , grande lar- fclflWBI grande nouveauté a un prix très Q -JE
N0PD6 lOlne geur. très souple, coloris haute  avamageux , largeur 145 cm., le mètre »*¦! af
mode vei i , urun , chauderon , etc larg. 1%. M Af| BAnnS# tout laine, hte couture pour man- 4 4 Q A

le mètre 7.90 6.75 5.90 **#.»U Dclllllt i eaux, très douillet , lar. 145, le m. I tlaïW

Diinmai laine angora très souple, grand chic I stnajlfts le manteau haute couture qui p ia ' t .  qui
HUyîllQl coloris mode , chauderon. vert , O AR fcfilllallW dure et qui est agréable , lar» . Àf  AA
I I I I.II • largeur 130 ie mètre O..JU 145 cm. le mètre 23.50 I f iSF V

S SOIERIES B
ISinnilâ nouveauté ton sur Ion des nouvelles séries UatâlAH»* un T8^Tet lr*B i oliB 1ua^-* nni * 'outes
UlOtjUC inédites pour la inlie robe habil- 2 QC VtSIUUlS teintes en vogue, noir , marine. A AE
iée. un- . >JU cm. le m. 7.90 6.75 4.90 «*¦.»«* brun , chauderon ,vert , etc. le m. 4.75 3.75 -.aif H

frfino Tiinîcion soie.801ille .et -d'un "TI0!" i Bamiai fMKHii ««'«-i" ̂  P
01-*' k <(>iie ->uUePC lUnlSien te. tous colons mo- 4 >*C Panne (nlROn soir, largeur 9J cm £ EA i

île. largeur 90 cm le mètre é?»I at ; t0U8 coloris moll e, le métre 11.90 7.80 0.3U
f l m.mmaa t.a, U m à\a> toutes les plus ravissantes nou- ,

i Gl0QUe$ am@$ veautés pSur la robe du soir UolmirC ffitplé P°ar r0}BBJ T&eS'_ï -1"¦ ou de dinar .. Vol de nuit , nuit bleue, feu 7 A A ,Ve,0U" l0
f
e*T .̂1 °̂ d ï't 1 75 HM de bnis eic. largeur 90 cm. le mètre aOO f .SU largeur 70 ci.. . loules teintes. le mètre 1.1 «J ¦ 

Crêpe de chine I MAGASINS DE LA BALANCE I Satin I
nour doublures , Rue de la Balance 10 La Chaux-de Fonds extra. f |
largeur 90 cm. 1 teintes nouvelles

1 95 ie fcwiw«B[.«Mi«miiiMiirillll»l ilMBIiM 
^ 

QR 
le

¦ ¦affil-W mètre ¦ I ¦¦¦ TtÉF mètre ¦
jj i» à̂»la»B>1a'̂ Bà»*a»»™ii»*î a f̂l

200 superbes chapeaux
toutes teintes, à fr. 5. - pour dames
et jeunes filles au Magasin de Modes

A. B ES Ail, RUE DU PARC 81

Hôtel Bâren, Ins
Dîners ei soupers de premier ordre . Spécinliiès : truites de
rivières , jambon de campagne , Gûggeli , vin de Ins. Tél. t

AS 7919 B 6508 Famille Walther

00 demande à louer
pour 30 avril , 1er étage mo-
derne , en K ou 4 pièces et
bout de corridor. — Ecrire
sous chiflre E. B. 13082
au bureau de I'IMPARTIAL

13082

Appartement
de 2 pièces avec bout de corridor
éclairé ou 3 pièces, chauffage
central , balcon , uu soleil ,

demandé
par petit ménage solvable, pour
avril 1938. — Faire oBres écrites
avec prix (raisonnable) el situa-
tion BOUS chillre J. M. 12549
au bureau de I'IMPAHTIAL . IV54»

RÂDiO
A vendre excellent posie ¦¦> lam-
pes, avec la table. Prix très
bas. — Ecrire BOUS chillre L.
C. 12928, au bureau de I'I M
PARTIAL 12u2*

Ohereiifl d' occasion

1 piano
(seulement cordes ornisèH*-) (oll ' ios
avec prix) ainsi que meubles
de salon. OSres sous chillre
A. S 1305*2 au bureau de I'IM-
tmXSUï. A. S 8709 .1 1305.;

Baux à loyer. Imp. Courvoisier

j | Hécuperaleur ue chaleu r

&!!!!
*̂ rff r H|im-l|,e*lsei

|j i | i ¦:] références

¦JUeissDPodi Frères
Progrès 84-88 Têl. S417fl |

< > . i n» > m

Quel ques admirateurs
de la confection

" Old England T
m o- • j

CLB-HH JSSSSn
Séjour d'automne idéal. Maximum de tranquillité

Itegim.es — Cure de raisins
Pension depuis Frs J».—

I 3-362 M 12765 A . Murisier .

Calé-fiesU de la Grappe, La Goudre
Menus spéciaux pour sooiétés, noces, famille» , etc., 2 salles, jardin
j eu de quilles asphalté. — Cuisine renommée.
Télé phone 51.654. W. MEYER. chef de cuisine.

A ¥ I  S A V I  S
Les personnes à traitement fixe peuvent obtenir un « Prêt » de

Fr. 200.— à Fr. 1500.— sans caution , remboursable par mnis . sur
simule demande écrite Pas de comnlications. Discrétion ab
solue et garantie. Nombreuses références il iliaposl ion éma-
nant  de mute lu SUIHH H . — Bureau do Crédit S. A., Grand-
C.li fine I . Lausanne Téléiilion e Ji (IH i i'8.'3l , I 2fifv



LA MO IDE
Premiers froids

Ils coïncident souvent avec la rep rise des
cours scolaires et ce n'est pa s le moment, bien
entendu, de laisser s'enrhumer les enf ants, p lus
sensibles, ap rès les chaudes vacances, aux brus-
ques changements de température . Ne risquons
donc pas de compromettre tonte une année d'é-
tudes et p renons bien vite, dès à présent , si ce
n'esl déj à f ait , toutes les p récautions qui s'im-
po sent.

Il f au t  à nos f illettes des vêtements très p ra-
tiques p our tous les j ours, chauds sans doute
mais sans f ourrure encore, car celle-ci viendra
nous app orter son précieux appoint un peu pl us
tard , lorsque l'hiver se sera installé déf initive-
ment p our quelques mois.

Pcrmi les nouveautés de la mode enf antine
capables de rendre de grands services dans le
cas qui nous occupe aujourd'hui , retenons ces
conf ortables p aletots mi-longs mi p euvent être
f ait s en tissu , suédé imitant le daim, ou en ve-
lours de laine uni. On p eu les choisir dans une
couleur de p eau, chamois p ar exemp le, af in de
mieux simuler un vêtement de cuir, et les com-
p léter d'une p etite robe écossaise en lainage
chamois et vert. Cette tenue, j eune et sey ante,
sera des p lus p ratiques p our aller en classe.

Très app réciés également, les ensembles en
lainage f antaisie comp renant p etit deux-p ièces
et manteau de même longueur sont p eu f rag iles
et conviennent bien aux grandes f illettes, ll f aut
les choisir très simple s, jupe à pli s creux, ca-
saque boutonnée devant avec p etite ceinture de
cuir, manteau de f orme nette â col et revers
tailleur. Une légère note de f antaisie p eut être
app ortée à la coup e de ces derniers sans rien
leur ôter de leur allure sobre, comme le p rouve
d'ailleurs un de ces modèles, interp rété dans un
lainage chiné gris-bleu et garni de boutons et
d'une ceinture en peau bleu marine.

CHIFFON.

Une gageure gastronomique
Une dame revenant d'Américj ue (l'avez-vous

remarqué les histoires extravagantes se passent
touj ours dans ce continent que dénicha Christo-
phe Colomb) m'a conté qu 'à Chicago on s'était
bien réj oui , il y a quelques semaines. Pourquoi ?
Deux dames avaient fait un pari. La première
prétendait qu'on pouvait faire un excellent dî-
ner rien qu 'avec des carottes. La seconde af-
firmait que ce n'était pas possible.

On décida de consulter un j ury pour mettre
d'accord les deux adversaires et, au j our et
à l'heure dits, douze dames renommées POUT
l'excellence de leur table et la sûreté de leur
sens critique furent conviées à venir prendre
part au festin prévu... ou raté.

Dans le plus bel hôtel de la ville, la table
étant superbement parée et les serviteurs bien
stylés allant et venant comme s'il s'agissait d'un
repas somptueux , on servit quatorze plats,
d'abord un suprême de carottes à l'orange , puis
une soupe de carottes , puis des carottes râpées
en hors-d'oeuvre , puis de la mousse de carottes
au jus... puis... puis... j e ne pourrais énumérer
les quatorze. , mais ils y étaient bel et bien.

A ce qu 'il paraît , le plat le plus apprécié fut
le pâté de carottes au gratin... La nappe était
agrémentée de feuilles de carottes. On ne dit
pas si ces dames se racontèrent des carottes
(pardon, j e veux dire des plaisanteries) .

Enfin , on passa au vote. Chacune, en son
âme et conscience, mit dans une petite urne
une feuille de papier sur laquelle on avait ins-
crit la note que méritait le menu.

On affirme que l'hôtesse gagna son pari. Et
le jury la félicita de son ingéniosité et de son
imagination.

Mais, entre nous, qui sait ? Peut-être que,
sortant de là. chacune s'empressa de rentrer
ohez elle pour demander un bitfteck ou une tran-
che de rôti...

L'histoire ne le dit pas... Et comme j e ne veux
pas mentir...

MARIE de LANDEMONT.

' Coiif? fl'-œîB $IHI* la Bsi-t^-si© d'à, i&sr*3£$-enrf|
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Robe du soir en satin noir et blanc. j Robe en satin lamé ray é blanc et noir.
Modèle Madeleine Lemoine. ! Modèle Madeleine Lemoine.

Une disgrâce physique
Conseils clu Docteur

Il s'agit de la mauvaise haleine. Il y a certes,
des s'uj ets plus sympathiques , mais il y en a
peu qui , hélas ! intéressent autant de gens.

Pourquoi a-t-on mauvaise haleine ?
C'est qu 'an effet , il faut d'abord trouver la

cause, puisqu 'il suffira de supprimer celle-ci.
Commençons par examiner les dents. Inutile

d'insister n'est-ce pas ? La solution s'impose.
Dentistes et soins de la bouche.

Un examen du nez et de l'arrière-gorge est
obligatoire . Les végétations en s'infectant peu-
vent être une cause. Une maladie spéciale du
nez, l'ozène, est possible et provoaue une odeur
redoutable. Enfin, et on n 'y pense iamais, les
grosses amygdales peuvent être les coupables
car elles présentent des cryptves dans lesquel-
les le pus séj ourne. C'est à voir . Il y a égale-
ment à la base de la langue une amygdale dite
linguale qui s'infecte facilement. Il faut y pen-
ser. Je suppose donc qu 'il n'y a rien , ni dans la
bouche, ni dans le nez . Comme il faut bien que
cette mauvaise haleine vienne de quel que part ,
on va chercher du côté de l'estomac, car c'est
une opinion commune que les dyspeptiques ont
une haleine déplorable. Erreur commune d'ail-
leurs , car nombre de dyspeptiques ont une ha-
leine normale et si, à la rigueur, l'estomac était
en cause, cela guérirait vite.

La vérité est autre et le mécanisme de cette
disgrâce est d'un autre ordre. L'exemple de
l'ail nous le fera comprendre. Ouand vous avez
mangé de l'ail, ne croyez pas que celui-ci par-
court le plus simple traj et de l'estomac à la bou-
che pour se rappeler à l'odorat de l'entourage .
Non ! l'ail est d'abord absorbé par la muqueuse
de l'estomac, il passe dans le sang et vient s'é-
liminer par la surface pulmonaire où il parfume
(?) l'haleine.

Eh bien ! les personnes dont l'haleine est
mauvaise doivent présenter une réaction par-
ticulière au niveau de leurs alvéoles pulmonai-
res et cette réaction est malheureusement pres-
que touj ours définitive. La cause profonde est
inconnue et par conséquent on ne peut prescri-
re un traitement . Il s'agit là d'une odeur spécia-
le comme celle du corps. Rien ne modif ie cela.
Si vous me demandiez un remède , ie serais obli-
gé de vous indiquer l'association du cachou, de
la pastille à la menthe et de la résignation . Je
ne vois rien d'autre pour atténuer cette odeur
désagréable de l'haleine...

Dr MALORIE.

Pour l'hiver des chapeaux d'une
exquise extravagance

Par V*yiCHELinE
la célèbre experte en rpo-d?

World-Copyr ight by Agence
littéraire internationale. Paris

Je vous parlerai auj ourd'hui de quelques cha-
peaux marquants notés dans les grandes mai-
son de couture, au cours des défilés de collec-
tions.

Pour le j our des bonnets pointus en fourrure
rasée, astrakan ou loutre , hauts et étroits , al-
longent le visage. Ici. l'on voit de véritables mi-
tres en feutre-velours ou en fourrure ; là , des
chapeaux bretons , aux bords assez larges et re-
levés tout autour , donnant un petit air de pen-
sionnaire à celle qui les porte:

Les fillettes, cet hiver, reprendront-elles le
goût des tresses en voyant leurs mères arbo-
rer de semblables chapeaux ?

Beaucoup de hauts bonnets en forme de roue
tronquée , ont les bords retournés et s'ornent
d'une plume ou d'un motif brodé en relief .

Il y a aussi des chapeaux tricornes ou bicor-
nes, travaillés de façon nouvelle , et rej etés en
avant: leur allure militaire -s'harmonise avec les
tailleurs et les ensembles de sports.

Le bonnet Louis XI , dont la calotte haute et
molle est enserrée dans des bords retournés ,
avançant en pointe sur les yeux se fait beau-
coup.

Le soir, nous n'irons plus nu-tête, parées de
la seule beauté que nous conférait notre cheve-
lure ; cet hiver il faudra porter une coiffure en
soirée. Je dois dire que ces coiffures sont bien
j olies et d'une grâce féminine dont nous avions
un peu perdu le sens ces dernières années: ce
sont des visières rondes et larges*- faites d'un
fin réseau auquel est fixé, devant , un groupe
de trois petites plumes d'autruche tricolores , ou
bien de fleurs pailletées et brillantes qui j ettent
une ombre de rêve sur les yeux.

D'autres fois, une libellule aux ailes irisées ou
une abeille trapue est fixée à même les che-
veux. Pour les j eunes filles , des rubans de soie
(moire ou faille ) enserrent la tête et se nouent
sur le dessus par de multiples coques en hau-
teur. Au bas des coques , une rose vient don-
ner à la coiffure ce petit cachet XVIÏÏe siècle
que l'on aime ressusciter auj ourd'hui.

(Rep roduction, même p artteUo, interdite)
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FAITS
DIVERS

Une femme qui a élu domicile dans le tronc
d'un tilleul

A Nigresserre commune de Thirondels , dans
le canton de Thirondels (Aveyron), on remar-
que un tilleul plusieuis fois centenaire , qu 'on
peut sans exagération qualif i er de gigantesque :
il a près de 18 mètres de tour à s i base. C'est
là qu 'une pauvre femme a établi son domicile ,
non pas en construisant une cahute parm i les
branches, mais en s'installant , assez conforta-
blement, d'ailleurs , à l'intérieur du tronc où elle
a disposé un lit , un fourneau et divers ustensi-
les de ménage.

Imprimerie COURVOISIER. La Chaux-de-Fonds

= ^
AO^ 

UU! ^-».-Mk. ^MlbSBIE  ̂=
P®uir %trm b >mM <m

Soins des pieds
Il ne s'agit pas ici du seul entretien des pieds

au point de vue coquetteri e : brillant de l'ongle ,
adoucissement de la plante du pied. etc. Nous
voulons parler de son entretien au point de vue
santé : soins à prendre des cors, durillons, on-gle incarné, etc.. qui rendent tant d'entre nous
malheureux. C'est, il faut bien le dire , que ja -
mais les chaussures ne sont ce qu 'elles de-
vraient être , soit par suite d'une malfaçon no-
toire , soit par l'adoption de talons trop hauts ,
:e qui est une véritable aberration .

Il est certain que les tempéraments rhuma-
tisants sont suj ets aux déformations Lien davan-
tage que les autres , mais cependant , il faut lou-
ours prendre grand soin de ses pieds : on évite

ainsi les inconvénients que suscitent la marche,
'a fatigue , et aussi un plus ou moins bon état
de santé.

Rien ne rend nerveux , malveillant, comme la
souffrance des pieds et rien n'engendre plus
d'excès d'humeur.

Nous verron s aujourd'hui les soins habituels
et préventifs auxquels chaque femme devrait
s'astreindre même au prix d' un effort.

1. Chaque matin , après le bain , se servir d'un
bâtonnet de bois de sureau taillé en pointe pour
nettoyer le contour de l'ongle, en retirer
les petites peaux qui naissent là d' un j our à
l' autre et qui gênent sous l'emprise de la chaus-
sure.

2. Frotter Je dessous du pied avec une pierre
ponce bien sèche, pour -user la peau qui durcit
touj ours à cet endroit et s'épaissit suivant les
marches plus ou moins longues ,

3. Saupoudrer avec du talc , non seulement
le dessus et le dessous .- mais aussi les entre-
doigts du pied.

Outre ces soins matinaux , si oar hasard ie
pied a tendance à gonfler , il faut, le soir (atten-
du que ce n'est qu 'à la fin de ia j ournée que ce-
'a arrive), envelopper le pied et la cheville d'une
bande Velpeau, trempée dans de l'eau tiède, et
garder cet enveloppement au moins une demi-
heure.

Si ce sont les cors ou durillon s qui s'enflam-
ment (touj ours vers le soir), prendre un bain
de pieds additionné de bicarbonate de soucie
(une cuillerée à soupe) dans lequel on restera
au moins vingt minutes, et, au plus, une demi-
heure. Au sortir de ce bain, on peut soi-même
réduire les cors le plus possible, en employant
un rasoir automatiaue.

Les personnes qui souffrent des pieds d'une
façon chronique devront voir un pédicure, une
fois ou -deux par semestre, surtout durant l'été.
Cette dépense sera hardiment compensée par
les ennuis qu 'on évitera de la sorte : ongles in-
carnés, abcès, qui coûteraient bien davantage à
soigner et qui peuvent amener des complica-
tions fâcheuses dans l'état général.

Nous arrivons maintenant au point, pourrait-
on dire capital , de la question : la chaussure .

Les fo rmes que l'on nous propose ne sont pas
en rapport avec le pied humain ; les extrémités
sont touj ours pointues, alors que notre pied est
plus large à son extrémité ; le pied s'en trouve
déformé, uassi existe-t-il des emplâtres qui,
vendus en rouleau , peuvent être découpés et
ap pliqués sur la partie déformée afin de l'isoler
du cuir de la chaussure. Ces emplâtres sont
adaptés au pied suivant les nécessités, en plus
ou moins grande quantité , et moulant nette-
ment un pied nouveau auquel la chaussure doit
forcément s'adapter. Faits de feutre et d'une
matière adhérente antiseptique , ces emplâtres
sont malléables, relativement souples.

Par ailleurs , le port du talon haut (5 ou 5 :4)
contribue plus qu 'on ne paraît le croire aux dé-
formations et aux souffrances : le talon haut
rej ette le pied en avant, le fait buter contre
l'extrémité de la ohaussure et amène tous les
inconvénients dont nous venons de parler. Pour
les éviter ne j amais porter des talons plus
hauts que 31/ç> .

Avec un pied ramené au rationnel, la démar-
che retrouvera une légèreté, une aisance, que
la souffrance lui fait perdre.
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Pourquoi du CAFÉ HAG?
1° Parce que son mélange réunît les meilleures espèces produites dans tous les pays producteurs. Des spécialistes dégus-

tateurs, grâce à la sensibilité extrêmement développée de leurs organes de gustation, veillent j alousement à la
sélection des cafés qui entrent dans le mélange Hag et éliminent toul échantillon susceptibls de compromettre le
délicat équilibre de sa composition. Ces essais sont faits dé telle manière que les dégustateurs ignorent au moment
de l'opération l'origine du café qu'ils goûtent: seuls le goût el l'arôme du café décident de sa valeur à l'exclusion
de loule autre considération.

2° Parce que le procédé Hag garantit, grâce à son expérience de 30 ans, que le café est débarrassé de telle manière
de sa caféine que les exceptionnelles qualités de goût ei d'arôme ne s'en trouvent en rien altérées. Nulle trace de
matières dissolvantes ou chimiques quelconques ne subsiste dans le café Hag. Ceci est prouvé au moyen de mé-
thodes d'analyse infaillibles! Ce n'est assurément pas un effet du hasard si le café Hag est consommé dans 41 pays
du globe; une qualité égale ou même supérieure n'existe pas. Le café Hag ne se vend auj ourd'hui pas plus cher
qu'avant la dévaluation puisque le paquet coûte touj ours 1 fr 50.

Les mêmes avantages d'innocuité joints à des qualités gustarives exceptionnelles désignent à l'attention du public
notre deuxième qualité le

*
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Café SANKA-BBÉSIL SSII
Toutes les maîtresses de maison qui ne connaissent pas encore »s^_A %/ |1 WÊj p  *\ yWE
notre Sanka-Brésil devraient le comparer avec d'autres cafés déca- 
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féinés. D'innombrables essais comparatifs ont désigné le Sanka- l ^fl̂ StT M. ^,-1% V ,/ §-\ÈL
Brésil comme ie meilleur parmi les moins chers des cafés déca- '——^
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féinés, Pas plus le prix du Hag que celui du Sanka n'a été aug- r^T^1ûilVC**Jl̂ J^H wÊ?ÊL
mente. Le paquet ne coûte que 95 cts. \}_Z "!j m

ae £a qua£Ué !
CAFE HAG S. A. FELDMEILEN '¦ 
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Ĥs^^
^̂

ïHtt ta \\\W'̂ ^̂ m̂\\\\\\w ^^^̂ l̂?-> 'v " ~ - '\
x___________ T WP \ £ n &%
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_JL_ W" On s'abonne en tou -. temps a « l'Impartial » "*%&

1W Par l'importance de son tirage °l "«.T*" UMPAHTIÂL 86 ™™œ fructueuse

toujours très avantageux
- ¦- iiinmaamaa, f iTIT"
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Grenier 5 &7
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1 EXPOSITION G ÎéBALE 1

; M. BOUTES les nouvelles dispositions de tissus haute mode créées
'• par les grandes maisons, toutes les formes de pardessus

mM- sport et vill e , des vestons classiques ou fantaisie... Vous
trouver ez à l' exposition générale de la maison JfVCOT, grâce à la
•4 ariété exceptionnelle de ses collections, le costume tout préparé,
exactem ent «à votre mesure » qui vous conviendra parfaitement. m
Et nos pardessus, comme nos complets , sont tous d'un prix accès*

| 
s bies 48... 58.- 65.» 68.- 75.- 85.» etc. i

1 JŜ £̂ £̂ï&  ̂ 1
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HUILE
DE FOIEDE
MORUE
¦ Qualité „Meyer"

I le litre Frs 2.50 1

I Droguerie du uersom i
I v, <i. Gobât Terreaux 'i «

Restaurant du Régional
La Corbatière

Dimanche 3 octobre
dès 14 b. 30

DANSE
Permission tardive .

Se recommande :
Paul Vuilleumier.

13088 T-;l. 33360.

Les Frètes RâS0'1s/ Les Brenets OU bliaieaU
Beau bul de promenade. Dîners et soupers dans tous
les prix. Pâtisserie. Séjour de repos. Arrangement!* pour
îaïuiUgj S98U Jennaaeret-Seheaarer

Commerce
articles de ménage et vitrerie à remettre au Locle , plei n
centre! — Faire offres écrites sous chillre A. J. 13058,
au bureau île l'Impartial. 13036

Arts décoratifs
Pcliataaa-e Niir porcelaine.

Mme IM. Grand Jean Gent i l ,
prof , diplômé , rueNuma Droz U9,
lél. 23.620. a repria ses leçon» et
cours. Fournitures , cuissons. I • 028

Belles pommes de terre
vaudoises

nour ancavagn, — S'adresser au
plus vite etiez le poiit Calante,
rue du Progrès 113a. lél. i-i ^'A t .
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Chaque soir à 20 h. 30 Dimanche matinée à 15 h. 30

H E/CALE H
Un très beau film français , passionnant , troubiani , émouvant , avec
Colette Darfeuil , Sanson Fainsilber, Pierre Nay

Un drame d'amour dans l'almosphère d'une ville maritime.
Une histoire simple , sincère , vigoureuse.

Aux Actualités : Un saisissant reportage filmé :
30 secondes après le bombardement de Shangaï

Location d'avance i "'¦: ' Téléphone 22.456

I 

tissus d© laEtiix©
haute nouveauté
unis et fantaisies

pour la B OD6
MÈÊ

tissus d© laEtirxo
moelleux, légers, chauds
teintes mode j

pour îe manteau I
Ecossais « MOUSSIA »
grand teint
irrétrécissable
pour la blouse
et la robe de sport.
¦ Voyez, t-oltoi cÂaùi étttVitne,

at nos ph ix thii e-yeuxtaçatur. !
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i renne OO AU COMPTOIR DES TISSUS |

1er étage
LA CHAUX-DE-FONDS 13U4

I H&s

Bandages et Ceintures ventrières
POUR MESSIEURS, POUR DAMES ET POUR ENTANTS

Toutes formes, tous genres, sur mesures et sur ordonnances médicales

RÉPARATIONS DO§ <0 ¥CH*iCe$ RÉPARATIONS
avec et sans élastiques I ! I

Invisible ! NOUVEAUX BAS EASTEX Invisible !
extensibles dans tous les sens et tout à fait lavables 18U9

zi. louis RVCnON - fabrique SANIS s
„„ aa.n i ' ; ' ¦-*-" ' ' ¦ "——¦—•—— , , , .  -,

Sortie É Musée
Jaquet Droz '11 Tél. 21.333

vendra demain 13150
porc Frais, salé et Fumé

beau gros peau an pins bas prix
Pour vos torrées, saucisses

à la mande et au Foie
Charcuterie Fine, ler choix

1.— Fr. la '/a linre
Tous les lundis , boudin et

saucisse au Foie allemande.
Sur la Place du Marché, devant le
banc de fromage des Coopératives.

Se recommande. G. ItAV filât.

A¥¥BRJTIOM f

Au COQ d'Or
Place «Mu PBarclaié

Tous Baes lundis , adaès 18 laaeuraes

Dondln à la crème
Goûiaez «e* casant *— —. **— f

On porte à domicile. 13143 Téléphone 22 676

ParE des Sports de la Ctiainùre fnyfnQIMA.I.A f'IIAIiy.llF.Ffllint '•-"̂ -s,eu,s ?-"
Dimanche 3 OCtObre 1937 %Vi«^VÎllyifl h-fl %ïlMW.tfm ffirS» i UII VI Les membres actifs , supporters , amis ,

R 14h. 30:Coupe Suisse ( Y V E R D O N )  - A13 h. Match de Juniors - HJJ; l%a
p

r°c
urront retire r leur "$&?

r -\  EmOUVant ! son sujet

^
A ŷ /  GrandiOSe ! son interprétation

^^£ S_f  MafllStra l ! sa mise en scène

S/ LE COUPABLE I
aX tiré de l'œuvre émouvante de François C O P P Ê E

P I E R R E  B L A N C H A R
Madeleine Ozeray — Signoret

Marguerite Moreno, etc., etc.
Un film remarquable par son intrigue passionnante
et son dénouement bouleversant.

lam-ii ¦ i»a Matinées t Samedi et dimanche à 15 h. 30Wm î »Wm*9*-* Loua- d'avance. Tél. 21,853

¦ ailW^ÇAMlOlB H
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Dès «¦¦nmunclmae

E D W A R D  F R A N C I N E

B ARNOLD et LARRIMORE |||¦ PEUX FEMMES 1
H GAIL PATRICK et GEORGE BANCROFT WË

¦ Un film psychologique des plus intéressants
Une comédie dramatique très mouvementée

Actualités Paramount 13118 Actualités Paramount
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Hôtel de la Balance
Les Loges sons la Vue des-Alpes

Samedi noir 2 octobre
dès 19 heures 13092

Soupers m Tripes
el Grillade

Se recommande : Ed. Monnier.
TH 104 ( ornter

jft Grande pêche
|a| spéciale de
mm bondelles
I§| JEllll i ikhmii

iaB8lB6aift*«. rendra demain saine-
jj r̂aB^^Kdi. sur la Place du

BM^OT^Marché : 13154
' 3BKWI1L «rande qtianlilé de

J$i§3jrw bon (le II en vidées
çytjgfira lilelH de |»*i'ctaes,

SOT f i le ts  <l<* vt *tifj ;e-
JUjjL I ODH , ii inc l i i 's  et
_%$_. broelaels .
fiP"JI**-Mj Se recominande.

Boucherie Glauser
Balance 12

Tons les samedis :

Saucisse à rôtir de veau.
Tripes cuites, Lapins du
payS. Se recommande.

Téléphone i l . . l à  13140

M E U B L E S
L'essentiel.
c'est la Qualité I
Bulïels de services mo-
dernes, 10 modèles diffé-
rents , de 140.H à 550.=
Armoires , 2 el 3 porles,
avec ou sans glace 220.»

140.» 120..
Bibliothèques à glissoires

40.i 85.. 120.>
Meubles combinés, lld

180.i 330.i
Couches modernes , mo-
quette , lormanl lit , 170.1
Divans turcs soi gnés.

35 1 60.» et 70.i
Fauteuils moquette

60.. 70.. et 90..
Table ,1 allonges

45.« 85.' 120.>
Tables à ouvrages , salon
et radio 14.i
Salons 3 pièces 170.1
Lits jumeaux modernes,
avec matela** crin animal ,

290.1 la paire.
Chambres à coucher com-
plètes à un grand lit ou
jumeaux , literie soignée,

585.> 750.i 980.i
Salles à manger moder-
nes, 10 pièces, * 425.i
S'adresser à
H. Iieitenberg, Grenier 14
Téléphone 23.047. 13102

imprimes en tous genres
illl-ltni . . K l .  i OUKV OISIK. K

m Cacao soluhle {le paquet de 425 
le
gr y° g 0.88 ,2 11

m Cacao sucré (le paquet de 520 ?er ?% 0.7ZJ M
m Chocolat en poudre &î) qu*t 4ïX ' 0.89,3 M

P-OUK pKép oKex une iWoxj ^OJLx
toute et KtdKLtiva&:

Fimflbinp " ft = sucré> B = amer' ?„ LllllCll£ll lB la boîte de 500 gr. net L."

Anima " la boisson idéale pour le déjeûner i rn
w nlHHla soo gr net | 3||

De nouveau en magasin:

H Schadlos le Tôt de 0.50
poudre à l essive absolument inoffensive ; se

recommande sp écialement pour les lainages.

H Hûx-ve/M.!
M Cidre doux ¦* au KL* de , „„e 0.45 B

(1 bouteille de 1 litre 0.25, dépôt pour le verre 0.30)

WÈ Fromage Munster extra le kg 2 40
Pnntnon fromage du couvent, italien J|

le kg. J.

Goûtez pour vos 4 heures notre

M Saucisse de ménage ?ajLt'K8rà 0.25
(en tranches 100 gr. 0.30)

&e PLOumou en f oo^osùi;
m Choucroute extra le kg 0.35 !'

fl et pour accompagner:

mi Côtelettes fumées le .. 3.50 m
1 ̂ i

^̂ ^̂ = S 0k ^̂ ^̂ =BPB vmu 
| ic 1. io. 37. miuô I

1

! Tous les samedis sur lu
Place du Marché , a côté du
banc des Coopératives (vers
la colonne téléphonique) le
Parc avicole des Eiangs , Les
Eplaliires. vendra

Poules
et Poulets

de première qualité , aux Drix
du jour. . 1 â0B7

Se recommande. R. Jârk \
Route «lu Locle 'l'i

5



f li]Fl[]lIB tûLL Serre 66, offre places stables à

1 /emontenr de finissages poseur de Gadrans
pour pièces 8*/ 4 à 10 l/ '.'" 13151

1 réglense-mettense en marGhe
1 régleuse ponr spiralages plats
1 remontense de coqs, à domicile-

AVIS TT
Salon de Coiffure

A„ PARMANA
M A N È G E  24

Monsieur Roger THEVENON-DOU-
GHET avise la population qu'il a réouvert son Salon ;
de coiffure pour dames.

C'est Monsieur Charles LŒFFEL , spécia-
liste de la coiffure pour dames qui , par un travail
prompt et soigné, est à môme de satisfaire la clientèle
la plus exigente.
Permanentes « Eugène sans fil»

spéciale. Unique en Suisse, jamais vu.
15 fr. seulement. i _ 1314H

Se recommandent: MU. R. Thdvetiort-Donrr iet, C. Lœffel ,

A VENDRE
1 Iour ou i i l l eu r  comp let avec 2
appareilB n meuler , 1 appareil n
iraiser et u fileter, <! jeux de fi-
lières avec tarauds , 1 moteur 2 HP
avec transmission , palier, poulies .
2 grands élaux , courroies, mèches
américaines . 1 vent i la teu r , le toui
a l'èlat de neuf  - Oflres sous
chillre M. N. 13147, au bu-
reau de I'IMPARTUL. 13147

OUVERTURE UE SAISON •
Tous les arlicles d'hiver, sous vêtements, pullovers,

gilovers , nouveautés d'automne, sonl en rayon

FrlK auanîapeiiK • • •
Chemises sport sassiM
CfllGfOII ou camisole S. 1.95
N0Glld$ POlO viennent d'arriver 1.50
NOUVEAUTE!! Col pr robes, fleurs de m QC
cor sage, ceinturep. robes, choix superbe , dep. ™»a#ayP

AU LILAS BLANC
Mme E. DUBOIS BALANCE 4

l-l-MaMijjjaaaaa aaaaa âaaaaaaaaaB KHnàWànnnn̂  
_______

Nickeiage
On engagerait de suile plusieurs
jeunes filles pour travaux fa-
ciles. — S'adresser à MM. Ro-
bert Deg-oumois & Co. rue de
la Paix m. 13165

Pianiste
est demandé par orchestre de
danse de la ville. — Faire offres
sous chiffre L. J. 13112 au bu-
reau île I 'I M I M R T I A ï . 13112

Cave à louer. £«&
dépendante est a louer rue da
Parc 31 lus (Place de l'Ouest),
pour de suite ou à convenir . —
S'adresser au 4me élage. 1:3081

Appartement. ,fir é,X
chaussée , 4 pièces, bains installés
chauffage central , (éventuellement ,
garage), est demandé à louer
pour avril 1938. — Offres avec
prix sous chiffre A. B. 13119
au bureau de I'IMPARTIAL. im 19

A lflllPP lie su 'te . meublées ou
IUUCI non , 2 jolies cham-

bres et cuisine. — S'adresser rua
de Gibraltar S , au magasin. 12W96

A lnilOP Pour 'e SI ociobre . rue
IUUCI au Nord 129. plain-

pied ouest, do 2 chambres , cuisine.
— S'adresser à M. P. Feissly,
gérant , rue de la Paix 39 l*iT46

Â lflllPP i,U aTr" iyj 8, apuar ie-
lUUcl ment moderne , 4me éta-

ge, 3 chambres, alcôve éclairée,
chauffage général , concierge. Si-
tuation 1" ordre, prés gare et cen-
tre. — S'adresser au 4me étaRe,
rue Jacon-Brandt  'i . I 1168

Beau petit logement * ZZ:
cuisine, cour, dépendances, bien
situé, à louer. — S'adresser à
M. Jung, rue du Soleil il 13141

A lflllPP de suite ou époque à
IUUCI convenir , bel apparte-

ment i pièces, corridor éclairé,
balcon. — S'adresser D.-P.-Bour-
quin 13, au 3me étage, a gauche.

13099

f h n m h P û  indé pendante , non
UllaUlUl C meublée a 2 fenêtres.
r»z-de-chaussée est a louer de
suite. — S'adresser rue de la Pro-
menade 10, au ler étage. Itlll68

flhamhpQ meublée à louer de
UllallIUI t) suile. _ S'adresser
rue du Temple-Allemand 81, au.
•Ime étage • 12.>69

PioH i tOPPO est demandé de
11CU a 10110 suite , quariier
Ouest. — Offres sous chiffre li. B.
13064 au bureau de I'IMPARTIAI ,.

I : Mil

i npndpfl une grande baignoire
B. ICUUlC galvanisée aveo
chauffe-bains. Prix avantageux.
— S'adresser rue A.-Marie-Piaget
67. au rez-de-ebaussée, a dioile ,
le soir aDrés 18 heures. 1W74

A n  on H pp. avantageusemen t , un
ICUUl C berceau émailléblanc

— S'adresser rue du Doubs 117,
au -3me élage. a gauche i ".ltï8

l uwf^ I
1»/», j f lL  > ^a pet'

te confection bon marché, quelconque , j
à* G_rU*'̂ 1* commeaussi la confection en série, n 'intéressent SE
\-wm*** plus aucune lemme, aujourd'hui.

Au contraire , la femme exige de l'originalité, de '
la distinction , de l'exclusi f , mais elle demande
aussi à rester dans des prix pas trop élevés. j

' Nos achats sont plus que jamais inspirés de cela et nos f
COLLECTIONS D'AUTOMNE

! se présentent sous un jour 1res favorable :
| Articles très élégants i

Marchandises de qualité
Grande diversité de modèles

Prix très abordables

I Robes et deux-pièces xr 29.75 - ,J8. - I
I Manteaux d'hiver ^,- 29.50 *1, 275.-- i

Les 2 articles les plus demandés e_ ee moment j

HACAJINJ DE L ÂNCRE I
Léopold Robert 20

I Au Petit Louvre
| Place de l'Hôtel-de-Ville

1 hÉ ter lire le Saison
Tous nos rayons

sont au complet !
il Manteaux de dames, Jeunes

filles, enfants.
Robes de laine et de soie.

Pullovers, gilovers, pour
dames, hommes, enfants

200 jupes de dames
de grandeurs 38 à 50, en couleurs

noir, marine, brun , gris, vert.
i Gants, bas, robes de chambre

Lingerie d'hiver pour dames,
hommes, enfants.

Echarpes, pantalons,
hommes et garçons

Chaussettes, parapluies,
sacoches, etc.

I Toujours les derniers prix du
i jour. — Tout acheteur à partir

de 3 francs recevra un cadeau.
Se recommande, 1312o

S. BLUMENZWEIQ.

Venez voir nos étalages.

Devant le café de la Place
il sera vendu tous les samedis

beaux lapins du pays
extra frais;

poulets de grains
au prix du jour , première qualité.

li-iiM Se recommande, L. Kernen.

f ontratro liante

Pin le terre
pour encavage

Pommes de terre blancbes du pays "Mille Fleur"
Pr 1A -Çfl lac mil Ira prises à l'Entrepôt ou dansri. IU .JU i» IUU ny. |es magasins de légmM
Fr. 11. — fôS 100 kg. livrées à domicile

Pommes de ferre jaunes du pays
f r  11 5A lac 1fin Ira prises à l'Entrepôt ou dan sTt. l l.au in IUU RH. les magasins de légumes
Fr. 12. — leS 100 kg. livrées à domicile.

Gomme les années précédentes, des prix
spéciaux seront consentis aux chômeurs.

Passes vos commandes dans tous nos débits

Nicftelage
On engagerai t immédiatement

une ouvrière nickelease qualifiée.
Très bon salaire n personne ca-
pable. Une jeune fille comme ap-
prenlie n ickeleu se, avec salaire
ries lo r iébt i l  — .S'adresser i An-
tirouille S. A., Ciôlets -M .

13166

_ ^£Y_ &____ &_gBBmBmmBK~~

Etat dm (Jfl 30 septembre 1937
Naissance „

Humbert , Roland-Jimmy, fils
rie René-Armand, gendarme el de
Lucienne-Cécile , née Dubois-dil-
Gosandier , Neuchâlelois.

Promesse de mariage
Biscbofberger , Ar lhur , chef de

bureau . Appenzellois et Hâtelin-
ger, Neily-Alielte , Neuchâleloise.

Décès
8849 Meyrat , née Cattin , Bertha-

Marie-Viclorine. épouse de Jules-
tlenri . Bernoise née le 18 janvier
1881. — ÎS850. Perrin née Hirsch y,
Sopliie-Louisa . épouse de Fritz-
Ali . NeiK.li&leloiHe. né le 24 octo-
bre 188-1. — Incinération. Brem ,
née Tiieia, Bertha-Cécile , épouse
de Charles , Zurichoise et Gene-
voise née le i jui l let  lH7f> .

Baisse sur la volaille

OVGAX
Tél. 22.117 Ronde 1
i«*tl 3 ia livre

Poulets de grain 1.90
1er choix , de 1 o à 1400 grammes

Petits coqs 1.90
Poulets de Bresse 2.60

plont bon

Poules tendres 1.60
Canetons 2.--
Pigeons, gros, pièce 2.50
Lapins extra 1.50
Bondelles
Palées 1.80
Filet de perches 3.--
Filet de vengerons 1.50
Filet de sandres 1.40
Filet de cabillauds 1.20
Cabillauds entiers 1.20
Colins 2.20
Truites vivantes —

Marchandises très fraîches

Raisin
[ Samedi au marché , devant  le

restaurant sans alcool , raisin
| l'Admirable , extra doux. Hari-
cots ii égrener , exlra. 1-1171
SH recommande , Mme Set) oeK8".

Radium
Vente et poso Mit 5

Tous les genres
Ti f f  ̂\  ̂

rue Numa-
I 19) W I aj Droz 118.

Au Magasin
de Comestibles

Serre 61
el demain samedi , sur la Place
du Marché, il sera vendu :

m\_ Filet de dorades
£S\ Filet d'aiglefins
ffût/A à tr. 1.30 la livre.
B| filet de cabillitudM
HB Fllei de perches
fiffiffll Bondelles
BH MS Perches

WwR rVH«c«',eaux l,oulo *H de
Wjsft Kof^ Bresse 5.50 le kg
wRf wiï Poulets dn pays
W§KSw* PigeouH- Caaaards

jmLWaW beaux lap ins Irais

KM Se recommande ,
_m% »'me -'¦•• FKIVrVEH

GYGAX
vendra saaaiedi au marché

Poulets de grain
fr. 3.50 le kg.

Lapins extra
fr. 3.— le kg.

Bel apparient
A louer pour cause rie départ ,

pour le iU avri l 38. logement de
4 pièces bien exposées au soleil
avec balcon. Prix modéré. —
S'adresser rue Numa-Droz 128. au
-Ime étage, à droite. 1312-3

Pension
est offerte à dame ou demoiselle
d'un certain âge, contre petit ser-
vice l'après - midi. — S adresser
chez Mme Bené Calame, rue de
la Paix 119, après 18 h.«/,. 13157

On demandeChambre
Pension

dans bonne lamille. — Ollits a
M elle Wunderli , rue des Tilleuls
U. 13098

Opel
7 HP modèle :i4/38 est à ven-
dre. -;- S'adresserau Garage
des En tilles , rue Léopold-
Kobert 146. 13162

A
KJiPBlilfl!!*£» '*' Louis XV &
WClflUI -C 1 place, remis

i neut m l ieux divans turcs. Bas
prix. — F. Beck. tapissier , rue
rie la Serre Brji 13167

IftaPnciantn On offre grande
¦"CUMUII. ebambre a 1 ou
: lils , avec pension , itans villa.
Conviendrait pour dame seule ou
2 teunes filles. — S'adresser rue
des Tilleuls 11. 13121

A
|n|B<-tar> au centre 2 cham-
lUUfîl bres indépendan-

tes, pour nureaux ou personne
tranquille. — S'adresser au bu-
reau de riMPARTiAL. 13094

t F w ï c tf / a nf f m  à vendre, cau-
BLABS B*Ï*IHHII, se maladie ,
um; maison nvec atelier et très
bon Café-Restaurant, Prix
avantageux, pour intéressé solva-
ble. — Offres sous ohiffre A . IV.
l '.'MI. au bureau de I'IMPAR -

TIAI.. 12914

ŵmi-WiriiMwmMm m̂maÈWËaœf r
\ Monsieur Albert Finkboner, m

Madame et Monsieur Fernand Bour*
quin-Finkboner,

Mademoiselle Nelly Finkboner
et les familles parentes et alliées remercient sin- m
cèrement toutes les personnes qui , pendant ces
jo urs de deuil , les ont entourés de leur sympathie
à laquelle ils ont été très sensibles. 13161 i

I IIHHM— lllllll M' 1IH llll 111III l ni1 iHÉIHMH Hiililli 1

Madame et Monsieur Paul JOSS!- fl
MEYER, les familles MEYER, parentes 'SE

i et alliées, remercient sincèrement toutes les mi
i personnes qui les ont entourés de leur sympathie 9

H pendant ces jours de deuil. 13117 $a

l 'ère , mon désir est que là
l où ie suis,  eaux qws tu m'as

donnas y soient aussi aveo moi.
j | SI Jean X VU. «. ti.

J'ai p atiemment attendu VE- M__ \j ternel; Jl s'est tourné vers moi
et 11 a oui mon cri.

| Psaume XL , v. S. MH
Au revoir chère épouse et Wt ;

tendre maman. i
H Monsieur Ali Perrin,

Mademoiselle Irène Perrin et son flanoé,
Monsieur Charles Muller ,

! Les enfanis et petits-enfants de feu Justin Hirschy. I
Les enfants et petits-enfants de feu Numa Perrin , I ¦ S

ont la douleur de faire part à leurs amis et cbhnaissan- m j
ceB du décès de leur chère et vénérée épouse, mère, soeur,
tan te  et parente ,

I Madame Sophie PERRIN j
| née HIRSCHY

que Dieu a reprise à Lui mercredi 29 septembre, à 14
i heures, dans sa 54me année, après une pénible maladie. !
I La Chaux-de-Fonds . le 29 seplembre 1937.

î 1, ' in l iumal ion . SANS SUITE, aura lieu samedi M
octoba-e, à 14 heures.

Culte au domicile mortuaire à 13 h. 45.
Une urne funéraire sera déposée devant le domicile !

mortuaire , Itue Jacob Itrandt 4.
j Le présent M V I M  l i - 'n i lien de leilra de faire-part.

JLe Club i'ianbrologique
d'échanges a le re^rei de
faire part A ses membres hono-
raires et actifs du décès de

Madame Ali PERRIN
épouse de noire dévoué ' caissier.

L'enterrement , sans suite, aura
lieu samedi 2 octobre, i
14 heures.
13140 Le Comité

(font vos torrees...;
emuoriez un saucisson de la

Boucherie W. SOLTCRmANM
ilôtei-de-Ville 4 Téléphone SI.368
Un «délice T 131*2



REVUE PU IOUR
Résurriè <de nouvelles

La Chaux-de-Fonds, le 1er octobre.
— La s signature de l'accord trip artite entre

l'Italie. l'Angleterre et la France conf irme la
détente europ éenne et Vacheminement vers une
sécurité complète en Méditerranée. Désormais,
si des torp illages se p roduisent, on saura d'où
viennent les coup s.

— Maintenant l'Italie accep tera-t-elle de re-
tirer ses troup es d'Esp agne ? Selon « Excel-
sior », l'attitude italienne f ait appréhender une
manœuvre de l'axe Rome-Berlin: 1° p our trans-
f ormer en conversation à Quatre l'entretien tri-
p artite envisagé ; 2° p our éluder la Question
brûlante d'une évacuation des bases navales et
aériennes des Baléares. d'Esp agne et du Maroc
esp agnol ; 3° po ur dissocier l'attitude f ranco-
britannique à la laveur d'un ralliement d'artif ice
de l'Italie au comp romis anglais , dép assé p ar
les événements ; 4° p our gagner du temp s et
p ermettre à l'intervention militaire italienne
d'assurer une décision f avorable au général
Franco et de le disp enser d'une onéreuse et
aléatoire camp agne d'hiver.

— On voit Que si touchant la Méditerranée
on est tranQuille. touchant l'Esp agne on est en-
core loin de comp te. Cep endant, avec une loua-
ble f ermeté l'Angleterre et la France cherchent
à imp oser un armistice à Franco.

— L'encyclique p ap ale désavouant le com-
munisme et le «.Culte de l'Etat» Qui mène au
p aganisme a-t-elle provoauê les rigueurs d'Hi-
tler ? On p ourrait le croire en voy ant la série
de mesures sévères Qu'il vient de prendre con-
tre l 'Eglise conf essionnelle et oui sont dirigées
simultanément contre tout ce Qui,s"opp ose d la
p rimauté absolue de l'hitlérisme doctrine d 'Etat.

— En Angleterre, l'opinion est de p lus en
p lus montée contre le Jap on. On ne p ardonne
p as en p articulier la destruction aussi barbare
Qu'inutile des jon ques de p êche où 290 hommes,
f emmes et enf ants ont trouvé la mort. On p arle
d'organiser à bref délai le boy cott des p roduits
nipp ons.

La Suisse et les Espaçr-es...

Ainsi M. Motta a rép ondu hier aux Etats sur
l'Esp agne ou p lutôt les Esp agnes. Il s'est dé-
f endu d'avoir, ainsi que le Conseil f édéral, par-
ticipé au moindre acte insp iré d'un f a-
voritisme quelconque et il a réduit l'incident à
ses vraies p rop ortions. Pour nous, ce qui nous
imp orte, ce sont des p récisions comme celles-ci
qui prouvent que nous devons conserver ou en-
gager des relations aussi bien avec Valence
qu'avec Burgos.

Un millier de Suisses vivent encore
sous la dép endance gouvernementale et un mil-
lier sous la dép endance de Franco. Un certain
nombre de Suisses sont rentrés dans leur de-
meure esp agnole dès que les armées de Franco
y ont étendu leur domination. Les Suisses ha-
bitants les territoires rég is p ar Franco vivent
en sécurité et n'ont j amais requis d'aide maté-
rielle. Tandis que les Suisses habitant la p artie
de l'Esp agne dép endant de Valence ont subi des
dommages de guerre ou été victimes des me-
sures de collectivisation et de conf iscation du
nouveau régime. Ces f aits suff isent à situer le
débat et à tracer une ligne de conduite moy en-
ne dont le Conseil f édéral, avec sa p rudence
coutumière, certainement, ne sortira pas .

P. B.

A l'Extérieur
A l'étude

L'Expo 37 sera-t-elle
prolongée ?

PARIS, ler. — Le ministère du ooimimerce
communique :

Certains j ournaux ont fait allusion à des déli-
bérations gouvernementales concernant la re-
conduction de l'Exposition. Ces informations ne
sont pas exactes. Le ministère du commerce
fait étudier ' les problèmes techniques financiers ,
économiques et j uridiques qui se posent à ce su-
j et, afin de pouvoir soumettre, le cas échéant,
au gouvernement tous les éléments d'apprécia-
tion susceptibles de lui permettre de prendre
une décision en toute connaissance de cause.

Aggravation de la situation
économique au Japon

TOKIO, ler. — Les ministres j aponais spécia-
lement intéressés aux cours des ohangeis et aux
fluctuations du oorniimerce extérieur ont fait une
étude approfondie de la situation à oe jour.

Cette étude révêle Que de sérieuses dif f i cu l -
tés vont nécessiter l'app lication rap ide et rigou-
reuse de certaines mesures Qui. vraisemblable-
ment, auront une grande rép ercussion sur la
vie économique du Jap on.

Les ministres intéressés ont notamment invité
les autorités de l'armée et de la marine à s'ef -
f orcer de restreindre leurs dép enses p our ne
p as p rovoquer de déséquilibre économique.

En même temps, des experts ont été chargés
d'élaborer en toute hâte un plan de restrictions
portant sur une longue liste d'importation de
produits non nécessaires à l'armée et qui sera
appliqué dans le plus court délai possible.

D'après le j ournal « Asahi », l'imp osition des
restrictions p révues va obliger absolument le
gouvernement à orienter d'une autre f açon sa
p olitique commerciale avec l'étranger.

Signature de la convention navale tripartite
franco entreprendrait des négociations de paix

En Suisse: Assassinai d'un chauf lenr de tau zurichois
aaan ^—

A la conférence navale de Paris

Signature d'un accord
entre experts

PARIS, ler. — Le ministère de la marine
communique :

Les délégations navales britannique, f rançai-
se et italienne ay ant terminé leurs travaux,
ont signé je udi matin un accord à soumettre
à leurs gouvernements resp ectif s.

Le texte signé p ar les délégués entrera en
vigueur dès ratif ication p ar les gouvernements
intéressés. Les techniciens étant demeurés en
liaison constante avec leurs dirigeants, il f aut
croire qu'ils n'ont pa s engagé leur signature
sans avoir requis un assentiment préalable tout
au moins sur les grandes lignes de l'accord.

Celui-ci f ixe les routes maritimes et zones
Qui seront conf iées à la surveillance de cha-
cune des trois f lottes et les codes de signaux
que celles-ci emp loieront p our communiquer en-
tre elles. Les négociateur s se sont pr éoccup és
de conf ier à chaque p uissance la p rotection
des lignes de communication qui l'intéressent
p lus p articulièrement. Ils ont écarté soigneuse-
ment toute considération p olitique.

L'accord a une portée p olitique considérable.
Il énonce en ef f e t  la p articip ation de l'Italie aux
accords de Ny on. Il marque la disp arition d'un
des motif s de la tension internationale p rovo-
quée p ar l'aff air e d 'Espagne. De l'avis unani-
me, la seule p résence des p atrouilles navales
en Méditerranée suff ira probablement à mettre
f in aux agressions sous-marines contre les na-
vires marchands.

Le retrait des volontaires

La note anglo-française
à Rome

Elle sera remise cette semaine
LONDRES, ler. — De source autorisée, on

déclare que les termes f inaux de la note anglo-
f rançaise qui sera adressée à Rome au suj et du
problème de l'intervention étrangère en Esp a-
gne f ont  encore l'obj et d'échanges de vues en-
tre Londres et Paris.

Le p oint de vue des deux gouvernements à
ce suj et étant p arf aitement déf ini, on p révoit
que la note sera remise à Rome cette semaine
encore.

ou la semaine prochaine
On estime dans les milieux dip lomatiques que

la note conj ointe des gouvernements f rançais et
anglais à Rome sera remise au débat de la se-
maine prochaine.

Le point de vue italien pour le retrait des
volontaires

On conf irme dans les milieux italiens de Lon-
dres que M. Grandi a exp osé mercredi à M.
Eden les raisons po ur lesquelles le gouverne-
ment italien f ormulait certaines objections im-
p ortantes au p roj et f ranco-britannique de con-
versations trip artites sur le pro blème de l'in-
tervention en Esp agne.

En conséquence, le gouvernement italien ne
voit p as p our quelles raisons des conversations
trip artites devraient se dérouler . Il semble tou-
tef ois qu'il reste disp osé à un règlement du p ro-
blème des volontaires.

L'Espagne est lasse de la guerre
franco aurait pris l'initiative

de négociations de poix
PARIS, ler. — Dans les milieux dip lomati-

ques, on app rend que le général Franco s'est
mis en rapp ort avec de hautes p ersonnalités
de Valence et Barcelone p our p rép arer des né-
gociations off icielle s en vue de mettre f in aux
hostilités. Franco en aurait p ris l'initiative,
certain qu'il serait de la victoire f inale des na-
tionaux. Il of f re  cependant des conditions p ro-
p res â tenter des éléments imp ortants du mou-
vement sy ndicaliste de l'Esp agne rép ublicaine.
Il off rirait notamment certaines garanties con-
cernant la législation du travail, qu'il estime
accep tables p our les sy ndicats. On insiste d'ail-
leurs sur le f ait que cette prise de contact en
est encore à son début. Le général Franco se
croit assez f or t p our imp oser ses conditions,
mais il est moins convaincu Que ses p rotecteurs
— l'Allemagne et l'Italie — de l'imp ossibilité
de mettre f in à la guerre civile sans remp orter
une victoire décisive.

Ce n'est p as p ar p essimisme quant d la dé-
cision f inale des armes Qu'il agit de la sorte
mais pl utôt p arce qu'on commence à être las
de la guerre dans les territoires soumis à sa
j uridiction.

Proposition d'armistice ?
L'«Evening Standard» rapp orte que le bruit

court avec pe rsistance, dans les milieux politi -
ques londoniens, que le général Franco a été
saisi j eudi de p rop ositions f rançaise et anglai-
se visant à la conclusion d'un armistice. Ces
p rop ositions auraient été soumises à Genève au
duc d'Albe, rep résentant du général Franco.

Les Espagnols réfugiés
en france

devront regagner leur pays

BAYONNE, ler . — Une Importante décision
prise par le gouvernement vient d'être connue
dans les milieux officiels de Bayonne et du pays
basque où elle a produit une forte sensation.

Les milliers d'Espagnols réfugiés en France:
hommes, femmes, enfants riches ou pauvres, de-
vront, à bref délai, regagner leur pays par la
frontière de leur choix.

M. Daguerre sous-préfet de Bayonne, a été
avisé de cette grave détermination, qu'il a con-
firmée.

Les conditions du refoulement n'ont pas en-
core été mises au point. Toutefois, il se confir-
me qu© ces mesures seraient générales à cau-
se des troubles récents occasionnés en France
par les réfugiés et par la lourde charge qu'ils
représentent pour le budget . Seuls, les malades
non transportables ne seraient pas inquiétés.

M. Herbette, ambassadeur de France à Ma-
drid, actuellement à Saint-Jean-de-Luz. est venu
conférer dans l'après-midi avec le sous-préfet
de Bayonne.

Mm Siii^©
Un chauffeur zurichois

assassiné
L'auteur du crime est un jeune homme

ZURICH, 1er. — Lundi, vers 22 h. 15. le chauf-
feur aie taxi Auguste Schiïrmann, âgé de 40 ans,
domicilié à Zurich, a été tué dans son taxi au
Zurichberg. de trois coups de revolver tirés par
un inconnu. C'est un avocat aui découvrit à
l'angle des rues Restétberg et Germania, le taxi
arrêté et le chauffeur sans vie affaissé à sa pla-
ce. La police immédiatement alertée lança sur
la piste de l'assassin des chiens policiers, mais
ceci sans résultat. L'assassin avait pris le taxi
à la gare centrale à 21 h. 45 et serait un tout
ieune homme, de structure très mince, qui por-
tait un habit à carreaux gris ou brun.

L'assassin emporte de l'argent et des
billets de loterie

Le chauffeur a été tué d'une balle à la tête
et de deux balles dans le dos. L'assassin dé-
pouilla le chauffeur de son portefeuille conte-
nant le permis de conduire, des billets de ban-
que et toute une série de billets des loteries Ar-
ve, Arba et Mythen, mais négligea le portemon-
naie contenant environ fr. 60.—. L'assassin doit
avoir des taches de sang sur ses vêtements. Il
a tiré au total quatre coups de feu dont un a fait
ricochet dans la voiture et s'est perdu en plein
air. L'arme du crime est un pistolet de 6,35 mm.
que le meurtrier a emporté avec lui.

Les numéros des billets de loterie volés
Les billets de la loterie Arve, que l'assassin

essayera peut-être de vendre de même que les
autres bÀIeafs, portent tes numéros: 116.332,
132.641. 136.705, 149.050, 161.896. 180.978,
193,469, 237.214, 259,587 et 299.123. Le chauîfeur
Schiirmann, Argovien d'origine, était un homme
économe qui n'avait un faible que pour les lo-
teries. Tout semble indiquer que l'assassin de-
manda vraisemblablement au chauffeur d'arrê-
ter sa voiture à l'angle des deux rues et que
c'est à ce moment là qu'il commit son crime.

Encore un drame meurtrier
à Lausanne

Vne jeune femme abattue à coups
de revolver

LAUSANNE, ler. — Jeudi soir, vers 21 h. 15,
un nouveau drame s'est p roduit à Lausanne. Un
voy ageur de commerce de Genève. Roger La-
gon. 25 ans. de p assage dans cette ville, rencon-
tra selon ses dires une f emme de 27 ans. domi-
ciliée Saint-Laurent 33. Tous deux lièrent con-
versation, nuis se rendirent au domicile de cette
dernière. Quelques instants p lus tard, trois dé-
tonations éclataient.

Plusieurs p ersomies les entendirent oui aler-
tèrent aussitôt le p oste de p olice de S t-Laurent
tout voisin. Le brigadier du p oste et un agent
eurent le temps d'arriver devant l'entrée de
l'immeuble du crime au moment où Roger La-
gon en surgissait p our se précip iter vers son
auto, dans l'intention de s'enf uir.

Il f u t  arrêté aussitôt et se laissa emmener
au p oste sans grande résistance. On se p orta
au secours de la victime. Elle gisait dans sa
chambre â coucher , atteinte de 3 balles, à la
mâchoire inf érieure, sous le sein gauche et au
ventre. Conduite immédiatement à l'Hôp ital
cantonal, on ne sait p as encore si la malheu-
reuse eu réchappera.

L'enquête ouverte conclut à un drame de la
j alousie.

Roger Lugon est maintenant en état d'arres-
tation à disp osition du j uge d'instruction.

Aux Chambres fédérales
Les discours sont enfin écourtés

BERNE, ler. — Le Conseil national se dé-
cide enfin à faire ce dont il aurait dû s'aviser
depuis longtemps. Il écourte les discours et re-
nonce à multiplier les digressions oiseuses.
Avec un léger effort supplémentaire , il aurait
pu terminer la discussion du programme finan-
cier dès jeudi. Mais l'article sur la clause d'ur-
gence est réservé pour une séance de relevée.

Les 600 millions de la dévaluation
M. Duttweiler prend une nouvelle initiative

d'une assez grande portée. Il propose que le
bénéfi ce de dévaluation réalisé par la Banque
nationale soit utilisé à des placements produc-
tifs d'intérêts et contribue à réduire le taux
de l'intérêt dans le pays. La minorité socialis-
te va plus loin encore. Elle envisage la réparti-
tion de ce bénéfice entre la Confédération et
les cantons qui l'emploieraient à créer de nou-
velles possibilités de travail et à rétablir l'équi-
libre financier. Les rapporteurs MM. Qysler,
paysan zurichois , Gallati, radical glaronnais
et M. Meyer, porte-parole du Conseil fédéral ,
s'opposent aux deux motions. La Banque na-
tionale doit conserver les 600 millions en ques-
tion comme masse de manoeuvre pour la défen-
se du franc suisse. M. Grimm, socialiste ber-
nois, accepte de transformer sa proposition en
un postulat auquel le Conseil fédéral répondra
ultérieurement. L'amendement Duttweiler est
repoussé à une maj orité évidente.

Séance de relevée.
La clause d'urgence

Un des rapporteurs du troisième programme
financier a fait remarquer j eudi soir que de 1921
à i936 les Chambres avaient voté 126 arrêtés
urgents comportant des dépenses pour 670 mil-
lions. A quoi un député zurichois. M. Gut, a
aj outé que les socialistes n'avaient j amais hé-
sité à voter l'urgence chaque fois qu 'il s'agis-
sait de dépenses de chômage ou de politique so-
ciale.

La discussion s'est prolongée pendant près de
trois heures.

Enfin, on put procéder au vote par appel no-
minal. L'urgence fut acceptée par 86 voix con-
tre 56. Cette fois-ci la discipline a été assez
strictement observée par les partis gouverne-
mentaux. Toutefois, il y avait de nombreuses
absences dans leurs rangs, tandis que , comme
de coutume, l'opposition occupait rigoureuse-
ment tous les sièges.

Aux Etats
La Suisse et le conflit espagnol

Le Conseil des Etats, jeud i, consacre la pre-
mière partie de sa séance à la politique étrangère.
M. Schopfer , radical soleurois, interpelle le Con-
seil fédéral sur l'exercice de la neutralité dans
le conflit espagnol. L'interpellateur pose, d'ail-
leurs dans une intention bienveillante, une série
de questions au chef du Département politique.
Il lui fournit ainsi l'occasion de préciser sa po-
sition à l'égard des sujets qui ont récemment
préoccupé l'opinion publique.

M. Motta, chef du Département politique,
présente un exposé approfondi des principes ob-
servés par le Conseil fédéral dans ses relations
avec ce qu'on peut appeler les deux Espagnes.
La politique du gouvernement s'inspire unique-
ment de la sauvegarde des Intérêts suisses. En
conséquence, il s'applique à l'observation de la
neutralité la plus stricte. Les relations avec les
autorités des régions où vivent des Suisses
sont correctes. L'orateur rappelle la nécessité où
l'on était de nouer des relations avec le gou-
vernement Franco et avec celui qui est chargé
de te représenter à Berne. M. de Tocca. Il y a
en Espagne nationaliste un millier de nos com-
patriotes avec lesquels il faut conserver des
liens.

La Suisse observe une attitude de non-inter-
vention. Rien de définitif n'étant encore acquis,
la question de la reconnaissance du gouverne-
ment de Salamaque ne se pose pas actuellement.
Le plus déplorable serait d'introduire dans nos
rapports avec l'Espagne des préoccupation d'or-
dre politique ou de sympathie pour telle ou telle
Idéologie. On a utilisé des événements exté-
rieurs, qui devaient être appréciés avec sang-
froid, pour nourrir une campagne de politique
intérieure. Le peuple suisse a jugé la valeur de
ces manoeuvres. M. Schopfer se déclare satis-
fait de la réponse fournie à son interpellation et
le Conseil passe â son ordre du iour.

Trots enfanis empoisonnés par
des champignons

BIENNE, ler. — Trois enf ants âgés de 3, 7
et 8 ans. tous de la f amille Hirzel. à Aegerten,
près de Bienne, ont succombé à un emp oison-
nement par des agarics ramassés vendredi der-
nier et mangés dimanche. Les p remiers sy mp -
tômes app arurent chez les trois enf ants dans la
nuit de mardi à mercredi.

Xa Ghaux~de~p onds
Collisions.

Jeudi, à 17 h. 25, une collision s'est produite
au bas de la route du Reymond, entre une au-
tomobile de la ville et une moto de Lausanne.
Cette dernière est hors d'usage. On ne déplore
aucun accident de personne.

Ce matin , à 7 h. 35. une rencontre a eu lieu
entre une auto et un camion à l'intersection des
rues des Crêtets et de la Ruche . Ouelques dé-
gâts matériels.

Le temps probable pour samedi 2 octobre :
Pour le moment encore doux, mais la situation
devient instable. Augmentatoin lente de la né-
bulosité.

LE TEMPS PROBABLE


